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Adresses d'A flaires.

A. h. DESAULNIERS, Avocat,
Bureau et résidence, rue llart.

Appel nominal a Qaebec-

I-Es TROIS ELECTIONS UNANIMES.

MoD & llUU LISTON. avis.
Bureau, rue iluPlut'ui.

M AIL HOT &. LA B A LIRE, avocats,
Bureau rue Bona venture.

P) ESI LETS PANNETON, Avocats
Bureau rue St. Joseph, résidence de M . 

Panneton. Ces M ««sieurs suivront les cir­
cuits ties comtés d’Yninaska et dt Ma.-kt- 
nonsô.
A. B. CRESSE, Avocat,

Bureau rue Royale, à sa résidence privée.

ni VISION CENTRE.

mont précieux an point du vue com- g *n*. Il c.*t ulile en mémo temp«* pour 
monial. Tédifieutinn dos liinntiqura qui

Q mm aux pêcherie?, a dit M. Lan- criaient : Vive la Commune! d’up-
g.-vm, je sui>is cette occasion do prendre par quoi* homines ils étaient 
<lo.durer quo la ebtu-c qui va traité conduits.
nV-t pis ap-nouvéo par le cabinet Oux qui concluaient des mirclrs

de» soldats venus par la rue Blanche, 
et la rue Fontaine.

A onze heures, quelques hommes 
courageux traversèrent le boulevard 
de Clicliy et, longeant les maisons.
rampant sur le ventre, purent parvenir

fédéral et qÛYllc a été insérée dans h* avec le gouvernement s’appellent Glu- j jusqu’à la bairie.ade sans être aperçus.
screl et Dombtvw-ki. i Se relevant

Le général C u.-eiel avait en cfluf, 1 dcchargàrcnt 
il y trois semaines, envoyé uti sujet | armes sur les fédérés qui,

traité inalgté se-* protcMinn*.
M. Langeviu n terminé son dis­

cours en remerciant de nouveau les
L’npprl no,n;.i:.l n ru lirn nujour- ^cu-un ■ ' !«•* !«<*«"*»' "ar‘llî c?'" pni.r -ruiirr A prix «IWiit vant**

| l » - wm m a • • * ** * •• »• i » » • / •

d’hui, à midi, dans les trois cireon*- ! U*s *xage.au..iH et les

tout irun coup, its 
à coup portant leurs

épon-
de cette brusque attaque,

arguties la r ddilion de P nis. Il exigeait pour remontèrent à toutes jambes la rue
criminns ,l n„ u ’ d’hommes qui ont intérêt à tout brou il- la livraison dvs portes la somme de , Lepic, nu liant de laquelle sc dic.-suit

......1er. tliK mil ions, m loisqnr RI. Tliirrs, une .rende barricade.A Québec centre, le husliiig avait 
été dressé dans la cour d’entrée du 
parlement, lu long du principal corps 
de bâtisse. A onze heure'» et demie 
M. Lnngevin, suivi de p’usieur* c: *n- 
tatnes de cimyers est nnivé au hu.s-

M. Simard ont i après avoir connu les prétentions du ! A midi, toutes les premières barri-
la paroles npiès général, haussa les épaules, l’envoyé i end. s étaient enlevées iusqu’à la place

M. L .\ngcvin, Inus le* deux pour faire ajouta que c’était seulement son pie- j Pigalle sur hiqnullc chut faites d’in-
res-oilir le fait que IVloninn de M. mier prix, «*t qu*?, sans doute, Cuise- ! cessantes décharges de mitrailleuses.

M. Chauveau et 
ncces-iv ment pri*

Langcvin con*Tmiait une réponse rot exigerait une moins forte somme. Les fédérés, refoulés de toutes parts,
. 50M 0<(;or|(, i,, i m é ( ! ! - , t et se coin- ' catégorique à l’.idrc-se des déTa- leurs CV*t au moment où Painbjis«mlenr du sc mnsmietil dan* la partie de Mont-

F. A. BOUDREAULT, Avocat, j j><x.,il il,; MM. Cli:iiiVfat!,i\I< Grfav<'V 'll 9 R«"v<,™emeiits l’mvim iM fl filié- J «lélé-iui tie la gHemt revenait à Paris, [ rnu Ire qui Orne le flanc sud (!o la
résidence, rue Bon.iventurf, | G nnetm, ,le l.éry, Simard, Ut.’ i ra,‘ Q " brn *•’«» '<lu f «Wegua du 1, guerre a ele ; eo Ime, quanti toutn-eotip,Bureau et 

près de l’Eglise paroissiale

L. C. BOURDAGES, Avocat,
Bureau at résidence, rue Bonarcnlure.

J. I». L. liOULD, Avocat,
Bureau coin del rues Notre-Dame 

Bonavcntvre.
et

sur la
Rohi’uil le \v \V Seo’t Cinn iuir* j J n -lice do* Hîtnque* injus oé uuxqncl- : uirêlé. | colline, au mo din de l.i G i.eiie, up*
Frv Glover F I I .ni d T H iinel e/d ! |,,s I*1 P^'lique des .jeux g w rue-, Quant au commandant Dombrows- i parurent b-** k pis cl les pantalons 
Sev/ell I! x\\ Dr eie nV V I nient? a é»e eu bulle, en élisant par Ici, il u« dein induit au gouverneur-ni, ; ronges de l’urinée.

’ * ’ * ' *’* ‘ ‘ 1 •* - • - • deptités j d y a quelques jours >culeinent, huit, ; C’étuit l-i division Grenier,du corps
membre je crois, que la somme de ô’Jü,CUÜ , Lndinirnult, (jui, ;i|)iès avoir balayé 

francs. | les qu lqnc« fédérés re*lt s dans Cli-

J. B. O. DUMONT, Avocat,
Bureau rue Alexandre.

5£rfr4RE r.OTLTNVILLE, Avocat,
.rïau rue Bonavcnture.

L. D. PAQUIN, Avocat,
Bureau rue Notr<-Dame, dans In hâtisse 

de MM. Dufresne & Frère. M. faquin sui­
vra aussi régulièrement le circuit de la Ri­
vière -du-Loup.

midi sonnant, M. le notaire Ilébct, ^lamanon un ucs ancien « m 
idiirifr rxpportiMir, tt fuit fui.c |a »u pnrlf•m«,iu provincial cl un m 
lectine d« b„.f d’élfi-iion rt ,l,.s ,i" «^"lyrifi fédém!.
• tittf- pièces d’usnçf ol n-tte f,>rma- | Apre-le tliscnr.. du M. Simard, 
iité romp it., il „ d'etnandf aux i-li-c- ;ôlfctcurt», environ, ont re­

conduit M. Langevin à sa résidence. 
— Courrier du Canada.

tears présents qui ils c lioi-issaii nt 
p ittr leur député. A cota* qu L-ti-m. 
les nis de “ Lmgevin ! Lan*i'%vin !”. D O

Voih ce qu’étaient les généraux de 
la Commune !

LA FRISE DE MONTMARTRE.
pmliiftil do la foui.! réuni,- au nombre i |.pf< |,omm,.s suivant leur plan:
,) «>nviron trois ou qnntrc cent- par- l’.-xpéri,•ne- nou- rôvCdera quids sont i
sonnes en face du huslmg ri l’oflicirr CfUS d,. la Providence. Le temps ... , ..
rapporteur proclama RI. Latigeviu j mm< (,ir.. tm quoi les moyens ,,'u.. niartre pabhe par _ le Moniteur Ce 
diiment thi. i__ .•......... :..... , . .. .1^ t J ..... ; récit lui »M adresse par un corrcs »on-

Voici le récit delà pri\e de Mont-

cliy et Sr.int-OueiiM et pris IU3 canons 
dans -a marche, était montée par la 
rue du Rnis-eau et la rue Gérardon,

plupart des premières professions du 
jour.

Nouveau juif-errant.—On lit 
dans le Paya : Des paris sérieux sont 
engagés sur la lèTe'de E. Yauglii, le 
cliumpion américain, qui est en truiti 
d’uccomplir dans la Sulle du Marché 
St. Jean-Baptiste, un tour de force 
vraiment effrayant. Il a paiié qu’il 
inareheruit pendant cent heures, (qnn- 
tre jours et quatre heures), sans s’arrê­
ter un seul instant, et qu’après «voir 
accompli cet incroyable exploit il 
délierait encore à la course tous ceux 
qui se présenteraient.

Ed. Yaught a commencé a marcher 
vendredi, pour ne s'arrêter que mardi 
matin : quand nous l’avons vu hier il 
ne paraissait nullement fatigue. Ceux 
qui ont parié un sa faveur so réjouis­
sent déjà do sa yieldin'.

Yaught e-t natif de Fullonville, était 
de New-York ; il est âgé do 23 ans 
et ti accompli d*» fréquentes preuves 
de ce genre aux Etats-Unis.

Son premier essai a en lieu ù Bur- 
• ington ; il - marché 87 heures après 
quoi il e«t tombé sans connaissance, 
abîmé nnr la fatigue II a marché en­
suite 110 heures à Matamore*, Moxi-

. que, et plus tard 103 heures cl 25 
sans rciifoiitr.T ,1e réÿistnnoe et venait i milll)U.s. c,,9 pr(.mier8 succù., font

opérer qu’il réussira encore cette fois.

, . . • mains, vi«ani un salut de la France, i ,

La moti\ a proposant la candidata- * *'.r.....................  ........... . (tant de 1 «ris

A. TURCOTTE, Avocat,
Bureau rue des Clnmps.

Z. BARIL, Avocat,
Résidence à Gentilly, bureau à Trois- 

Rivières, cIihz M. Lld. Belleinare, avocat.

U LD. BELLEMARE, Avocat,
Bureau rue Notre Daine, près de l’Eglise 

paroissiale.

E PH REM DUFRESNE, Avocat,
Bureau rue Notre-Dame, dans la bâtisse 

«ectipèe par MM. Dufresne k

. # _ j ont été défectueux, et nous poutrons
P J, ' ooitait h'M signn- ido-s admirer comment la main tonte-

tu.es i c * IM. f. Garneau, J. de- puissante qui châtie a suppléé à Pi­
------------ xxr^ivr* crnry ^ ^ ^on,Psoni neiîimicité des plans humains.

• • coti rt Geoigc Mail. ; Depuis que l’enf r a régné dans
Avant lu pmc.am .lion une tentative Pari ^. i que h-s âmes honnêtes sont 

a etc laite uutir m- ttic en nomin iiion
M. (i. A. f\ Pelletier, mais elle n’a 
pas ou de suite, les porteurs de la 
motion n’ayant pu >e lruv-r un che­
min jusqu’au husting. D’ail eu.s, 
c» tte opposition de la dernière heure 
n’a va il pas un caractère sérieux, M.
Pelletier ayant forirudlenvut refusé, 
dans une le tire ren Inc pnldique, de

de pénétrer le plateau qu’eile trouva 
coinpiüiement évacué. Le découra­
gement s'empara dès lors des fédérés, 
ils no songèrent plus qu’â fuir par les datée de Cuwo.nls Hope, i’ 
rues qui restaient ouvertes du côte de mines des diamant de J'vfriqut 
a Cli «pelle.

Ce fut un sanve-qni-peut cflroya- 
1 ble. Les rues furent en un instant

chaque j air épniivnnlées des dimes, 
des profanai ions, des sacrilèges qui
v’y commeîiaienl, on se demunde 
avec la plus douloureuse anxiété :

“Une partie des troupes du général jonchées de sues, de ceinturons, de .dépassent dont ce que 
Clinch iinp, répandues cl ins le huiliô- fusils, doi cartouches répandu* ça et lâ, | découvert jusqu’ici. On 
me arrondis-em:*nt, avaient passé la j de vestes, ci même de pantalons, j le nom d’étoile du Cl 
nuit dans le parc Monceaux, qui fut Eperdus, les gardes nationaux se dé- Victoria ” et il éclipse, 
transformé en un vaste camp ou s’en- pôuillaient de leur uniforme afin d’é-
tarèrent les régiments, les canons et 
l(»s fourgons d’ar'illdie.

Qnot(|ue le canon de Montmartre et 
celui des Tuileries n’nicat cessé d-:

qu’allons n«»iis devenir, comment tem* ; tonner pendant tonte la nuit, pour 
pérer ei» délire, calmer celle ftueur ? répondre aux batteries de fa.in-o (jui 

La France o-t frappée par le* plus bailuient eu brêdu les barricades de 
cruelles sou 11rances

chopper â hi colère des soldat» qui 
s’approchaierl. I-ia plupart îles fu-ils 
lais-é* sur le cha:n;> de bataille ont 
été brisés. C’.*sj par centaines qu’on 
le* eût compté*» fik les pavés, où les 
soldats les empilèrent après la batail­
le. Le plateau de la me des Rosiers, 

Les convulsions la place de li Concorde, aucun inou- jq ii avail primitivement servi de parc
nrîwnt t m •. r* c,n' fU^c.leni et qui nous épouvan veinent eu avant ue fut exécute avant d’ariilleric â rinsurroclioil r.’a pas été

|Sf Pr«-^n'ur<l-.n*     ! pourront oniinuor encor:: ; m:ii* la m ,unéc. | dêA-nd...
. pres . lection, M. La turc vin s e>t, |t.ÿ rneinüres do la nation sont lestcsi V'eis sept heures du matin, deux

Frère, li­
braires.

A. E. G EU VAIS, Avocat,
r> r. . a i a,- .I Langevin a commence n»rBureau rue Craii(. môme bâtisse que le ! It.fl „ 1, «b 1 <■■ciriJiatemf- Lonslitiitioniiel i

, O
J. F. V. BUREAU, Avocat,

Bureau coin des rue* St. Pierre et Bona- 
venture, ancienne résidence de feu Etienne 
Tapin, près de l’église paroi.-siale.

«.«ni.fi ..m i, i i n . „ . . , -------- - — .............. ............ —-..............--'r* ............................. ---i -....... i Li panique n été générale, et ce
nonce en f!,!'-1, p’,' P ? pri,‘ jSlins ' 1 P^'»1 «*spérer!es voir réa- divisions du général Ladmiraul:, pr«- n’est qu’à la Chapelle qu’ils s’arrêm-

i nnnl-tù „ '* T-11'* d a »or.l puis en g,r de la laç.m la plus heureuse mr la n .ni â revers totre* les postes de rt.ni et repnrent pied derrière la bani-
-------- I one-- déctVr,H• 0ll^it^1,,, f:C! lien,cI,1*,]“ têt-ci le cœur, s,,r celte capitule qui Neiiiiiy, â Saint-Ouen, tournèrent | cade du boulevard Ornano.

I l‘ -ina,.vin*.'' ,n,îî> I,"P()‘ anlrM‘ ? • n été le siège et le foyer du mal : lu i Moutimtilre et l’attaqmViont par dur- ; A une heure, le Me cl io 17e de
‘j°l|nmr‘.n|Ccll> ,r r‘“'n.‘'rt,'ler France serd sauv. e ! : rièic, tamlis que la tlivi.-.io:i Duplc.-Hiy ■ ligne oeeuuaient la place de la Mairie,

■‘.ri,,:s. c 'fl1rs 1 e l;) 1 n ,ns '’«u-die politique,la Providence inomail la rue d’Auieterdain, et que lu j ,0,6s: quelques coups de fusil, tirés
nctUroZ lui -t pY prend,eq|>,!uS V? 'T' 1'"’ 'l-,""' "T ! ^ ?"* corps d’anuée par des fuyards. L , place Italie

Ul 11 P,ir piiiHiiLi.u i rime, h* clnncre que I lus'oiie ani.c1- C i icha.

F. X. GAUTHIER, avocat,
Hue Notre Dnme, porte voisine 

broirie de MM Dufresne, frères,
de lu ire* s.font*'* s°s

, r.p'ô.* avoir fut remarquer
------ ---------------------------------------------j qu’il était dilfi i!c pour lui, d.»n*.un«»

ALEXIS L. DESAULNIERS, Avocat, ! pareille cîiconst;\m c, de aVflacer

sc dttigeait j.ar les bou

sUj*porl(?r tic 
i Lang-vin

\f : . . , . ' . ........... : ---- <----* ----- =»....... .......  '
-'*• fer r.Mige dfstiné à guéiir, d «ns l’ordre j mes qui y aboutissent, telle que

Rivière du Loup.

.O. CARON, Avocat,
St. François du Lac.

comme ministre féd éral, a pailé de* 
deux grandes questions qui font de- 
p.d- plus d’un moi* la matière 'JS

chemin
traité de

Dr. E. G EK VAIS,
Bureau rue de* Champs, ré-â-vw la rue 

Royale.

T. E. NORMAND, Notaire,
Bureau rue Craig, Syndic Officiel 

en vertu de Pacte concernant la faillite 
1864.

L. A. (ÇA M Ml AND, Notaire,
Bureau rue Frai 

14 Constitutionnel.”

%â co qui 
avancé,

a
a

été
dit

si
en

commentaires «!•* la preuve 
| (!•• f*T du Pacifique et h»
» Washington 

(7o Irairetricnl 
ni»! ifieuscuicnt 

; s lb-lance M. L*.
: ment fédéral ne cnnsiruiru p 
chemin du Pacilifjue et le p .ys n’anra 
|)i»s un seul .-ou â payer pu «r cett.- 
gigantesque entreprise. Le chemin 
sein construit pu* des eo npagnit** 
nus quel o«< le gouvernement accordera,

la
soeiul, la gangrène qui dévore ! rue Bemlant, la rue d’Arcel, et la me 

des B iligno!liiises, ne purent arrêter 
: longtemps i.os soldats Malgré 

La Grande-Bretagne, ou pendant si nneg.cle de bades telle qu’il n’est p is 
>* l’m-triiulioii piitdiiiun a été nn ««'bre du boulevard qui n’ait étélongtemps i’in-triiciion publitjun 

xaisiraite â l’mfl.icnue gonvernnnicn-
• »de et enliôrement nbiml.rnnce â 
l’action privée des individus et d *s 
sociétés, fait do grand* pa* dans I i 
voie oppo*èo. Un journal scientdi j ie

:mg'vinT'lc gonvi'rm" i î":H,n‘,A",,|,nrc?'1 n"r ‘’Ang'.-.er'c- aur,

pnbh pie. so 1* le contiole dtiq.id 
seront placées h*s école*, y coin.ni- 
renseignement des sciences naturelles
• les beaux art* et de la rn i-iq *e. 
(*r, comme les changement» de mini» 
1ère pourraient être nuisibles â la

B„r*„u rue Craig, ,u6u, U.isse que le j b*>nn<: 'T K ^ ^ •**

—-------- ! maniéré a co que les eomnagno'S . .... • .que
G KO. E. HAUT, Notaire, i n’aient pas deux lots de suit-* ; de

Bureau rue des Forces. f'Çon, les lots inlermédiaircs
_ j restant propriété du gouvernement,! 

augmenteront île valeur â mesure (pu '

régulier et d nabh*, un sous secret lire 
d\Eia» permanent soignera les a flaire s 
scolaire*.

ÏÏZEKIEL M. HAUT û. Fils,
Courtiers, Agents et Collrcteurs, otc., 

jcoin des rues Notre-Dame et Alexandre.

G. B. HOULÎSTOÎf h. Cw, Courtiers,
Bureau rue Platon.

JOS. DaîWVERVILLE, Huissier,
Rne Bonn venture.

r. K. VEZINA, Huilier,
Troit-lliîîère.s.

JJENONI LA SSA LUE,
Percepteyr du Revenu de l’Intérieur, du 

district de Troie-Rivières, tient maintenant 
.son bureau rue Notre-Dame, en arriére du 
magasin de M.» Godfroi Uassallc.

f, BARNARD, Arpenteur Provincial, 
lient eotf bureau chez son père, rue des 

Champs.

ceux des compagnies s’utiliseront ri, 
duns quclijnes années le gotiverne- 
mrm pourra en retirer plu* de pr«»fi s 
pu’d nVn retirerait atijounl’hui tic in 
vente do tout le territoire qui est passé 
en ses r nains.

Sur le traité de Washington, M.
Langevin a lait .les déclarations q,ij 
peuvent sa résumer â ceci :

La traite accorde aux américains la 
libre navigation du St. Laurent, mais 
ils avaient déjà accès â notre fleuve 
dans presque toute sa longueur et, do 
fait, b* traité m» leur donne, en .*u* de 
ce qu’ils avaient déjà, que le privilè­
ge de navigueur clans nos rïpir|.*s. En 
retour de celle conce-sion de firme, 
le irailé donne au Canada 11 liberté 
de navigation de tmis grands fleuves 
qui prennent leur source dana le. terri- 
luire du Nord-Ouest et dans la Co- 
lombte, et ce privilège .est extréme-

On écrit do Versailles â VIndépsn-
danc: Belge :

Il voa* p.raïtra peut-être intéres­
sant de savoir, aujourd'hui que l'inmi-
rection est vaincue, ce (jui a c iu-6 le.* uugwins d’appruvisio iiit-monis, n’a 

‘ ‘ : *' ‘ ““ ' * 1 vùient plus de munition

écorché et percé p tries projectile*, â 
neuf heures et demie Tannée péné 
lr.ii sur I i place Clichy, abandonnée 
prccq)iiamincnt par les fcJérés.

Montmartre se mil alors â tirer sur 
la plat:»* que venait d’emporter no« 
troupes, et de nombreux obus éclaté 
rent sur des habitations voisines et v

m

causèrent d’assez gran 1s dégâts. L i 
maison jiorlanl les numéro.- 79 et SI 
en a reçu neuf, qui ont percé les muts 
en jdiisieins etidruits.

1)js canons, placés au parc Mon- 
ceux, d’autre* mis en batterie â Cü.diy 
ouvraient le f ui pour rip.»s*er â celle 
canonnade. Les ohu* s'éparpillèrent 
un peu partout dans Montmartre. Le 
m m du De;.ray en reçut trois. La 
maison qui fan le coin d** lu rue Lepic 
et de la me Gérardon fui incendiée. 
A dix Jeunes, les canons f.-deres se 
turent. Les soldats uniront avoir 
dém mté les pièces ; la vdr.té (Mail 
que les insu gj.*, coupés de. leurs

était envahie en même temps, et les 
soldats >’ahritèrent contre la barricade 
élevée en face do la rue Mndon.

Des perquisitions sont faites dans 
toutes les maison*, â mesura que les 
rues sont occupées. Les hommes trou­
ves le» arme» â la ni.iin sont immé­
diatement faits prisonniers et menés 
sous bonne escorte aux remparts, d'où 
les gendarmes les emmènent â Ver- 
saille

Un nouveau diamant.—Une lettre
l’uncdes 
ue Méri­

dionale, donne les détails suivants 
sur la dfcouve île d’un diamant dont 
la grosseur, la qualité et la fortune

nous avons 
lui h donné 

d’ôiode du Clan Wiliam rt
par sa m »gni* 

Ocçnce, In fameuse “ ctoile du 
Sud-Afrique.”

Son poids est de 92 carats, rl il nu 
renferint aucune tache ; ou l’évalue k 
une somme variant de 59,090 à 
GO,000 liv.sl.

On dit aussi qu’une nouvelle mine 
d’une richesse extrnodinairc n été 
découverte sur les bords de la Vaal, 
dans le district de IJoshofT. Dant 
l'rspaee de trois jours, nous nvons 
recueilli des diamants du poids du 
23J, 14J, 12,37} do 107 carats. Co 
dernier est le plus gros de tous ceux 
qui ont été découverts jusqu’ici dans 
l’Afrique méridionale, et nous l’avons 
baptisé du nom de “ l’étoile de Diu- 
moudia.” 11 est estimé de 24.009 
hv. st.

On peut donc s’attendre d’ici n quel­
ques temps â une bai.*sc formidable 
sur le prix des diamants.

—Un toume-frrins a cil les deux
jambes coupées pur les chars, près de
Cleveland, Illinois. Ne uouvant 6e

%

remuer ci voyant ve nir un ati.ru convoi 
qu’il craignait devoir passer sur lui il 
lira son couteau de poulie et s’ea 
donna vingt deux coups. Le .train 
nrrèin avant d’arriver â lui, mais le 
pauvre homme mourut bientôt de la 
suite de ses blessures.L’art d?. tailler—!l n’y a peut 

ôîr.* aucun sujet qui concerne plus les 
messieurs que de savoir si l’état de
,;;ii!elV M‘ bie" ,‘‘li:nc£‘- !' -Vi!l r,nt 1 .le Manchester, N. Y. pour
<1 ejn-tcinenis, il habillements «le ran-1 lmv'wt & Chippewa, de noms in-
Iiiisii*, etc....pu font partie de l’url de ipnn[lilj ... ,i,lnj i:l

—Ou lit dans le Pionnier de Shsr* 
I booke : Trois boinincs qu'on supposa

auunumuncnts ut amené tous lus re­
tards.

Lu gouvernement a com »lé et espé­
ré qu’on lui livrerait une porte du 
Paris ; le nombre d’individus qui en 
faisaient l’olLe au gouvernement est 
coh.-i le râble ; de lâ des dérangements 
de troupes qui attendaient toute Ja 
rtiiil l’exécution de la promesse de cet 
traîtres; de là su.-si les retards appor­
tés dan* les travaux.

Mais ce qui est plus curieux, c’est 
lu nom des traîtres et le prix qu’ils 
demandaient pour ouvrir les portes de 
Pmi*. Ce- faits appartiennent â Phis-* 
toi ru ; ils doivent être, rapportés et 
être livrés à l’indignation des honnêtes

Quatre autres barricade* avaient 
été élevées sur l’uvi-nue du Clichy. 
Trois d’entr’elles furent abandonnées 
par lus fédérés, lorsqu’ils virent char­
ger les soldas ; la quatrième fjî assez 
vivement défendue, ci la pris* en cou­
la six hommes à l'armée.

Lu point ou la résistance f il la plus 
vive e.-t sur la place Blanche. Uu 
formidable ouvrage, composé de trois 
barricades, y avait été élevé. Deux 
barricades coupaient transversalement 
le bouVvnrd ; la troisîèm * reliait les 
deux premières cl faisait face â la rue 
Blanche. Lus fédérés y tinrent pen­
dant deux heures contre tout les efforts

tailleur (j ie l’on ne ^»it où aller. Les 
jeunes gun«, surtout ceux qui aspirent 
â tenir un rang dans la société, ne 
mvent pas où trouver un artiste de 
première cla*se pour satislairc leur* 
désirs dans lu Département de l’hubil- 
leiiieot.

Que l’homme riche sa mêle au pu­
blie, p .rte un habit troj) court, des 
manche* étroites, et un col très—liant, 
en nn mot nn habit mal fait, cl sur dix 
contre un, le premier jour il passera 
pour fou.

L’homme qui se fait un nom, cl qui 
e-t reconnu comme " 'Tailleur sa­
vant n peut pressentir qn’d fait fortu­
ne. C’est une étude diliièile, cl-unmi- 
danl une longue pratique et une ap- 
pli.îatioti intelligente. Le* gens des 
plus hautes professions ont tou<* â con­
sulter le tailleur sur la forme de leur 
habit pour paraître en public.

Les grands succès de quelques 
hommes, un celte branche, devraient 
être une bonne garantie de 1-snr cc.n

connus, ont été engioutis dans la chu* 
jtede Niagira, â 4 b p. m. jeudi 
dernier. Il parait qu’ils n’avaient 
qu’une paire do rames, et le courant 
qui est très rapide les entrain i. Q ranci 
ils atteignirent le* premiers rapides, 
l’embarcation qui était rouge et blan­
che, su répara en deux L’homme qui 
la conduisait se juta n la nage, ot 
comme c’était un cxceliont nageur, il 
était parvenu à six pieds de l’unedca 
Isles, lorsque le courant l’emporta. Il 
sc vil alors perdu, lova, les main* en 
l’air, et disparut. Les deux autre 
apparurent encore,mais ils furent bien­
tôt entrai lés aussi, et l’on n’a retrouvé 
jusqu’ici qu’une partie de la barque 
et des r .tus. -

UiV PARFUM ARISTOCRAT!• 
QUE.—Buhver Lyttoa, !e grand romancier 
anglii*, dit q«i’on conuait nn monaicür far 
l« parfum dont il fait usage. Le parfcci 
grossier ticcuse TUomme gro*).ier. Il y- . a
de l.a délicatesse, de la fraîcheur daas'lV- 

naissance et de leur expérience. lia i »ome dn Peau de Floride du Murray ot Lan-
ont toujours persiste a conserver cette 
branche pendant un grand nombre 
d’années (témoin, Kcnuedy de. la rus 
Si. Laurent cl d'autres) et sc sont fait 
une certaine aisance avec leur profes­
sion. D’après notre expérience, nous 
trouvons que pour arriver à réussir 
dan* eut art, il faut autant de juge­
ment et do génie naturel que dans la a?«c le* extraits français..

maa, qui est délicieuse pour les personpes 
dégoût. Aussi, il est aussi nccuptajilo eu 
vrai gentilhomme qu’à, la dame de sentiments 
délicats. Bien plus, clnquo houuno sait ou 
doit savoir que quand elle est môlée suffi* 
samment avec de l’eau pure ella a un effet 
étonnant, et c'est la meilleure ea i dont on 
puisée se servir après s’êire raaû. Son par­
tira rafraîchissant est un eontraste exquis 

- - - *
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COMTÉ DE rniMl’DALV.

Monsieur l’ubbé Nap. Caron, préfet 
de Religion art collège St. Joseph tic 
cette ville, »’»M embarqué, L'imunche 
dernier, à la Rivière du loup, pour st 
rendre aux Etat 5-U bid où il doit 
voyager jusque vers In fin du mois* 
d’Auûl. Nous lui souhaitons un heu- 
icux voyage.

è'wxooutlon ou lu mort dit Double- 
inuml.it daim lo oonUo cio 
Niooiut.

Une erreur de transposition dans 
notre article de lundi dernier, au sujet 
de l’assemblée de samedi, ayant com­
plètement défiguré la signification de 
quelques phrases de cet urtie/e, nous 
le reproduisons plus bas tel qu’il 
anrait du être publié : . •

u Mais le parti de M. Gencst, ut) 
44 lh*u de répondre à i’invitutidn de 
“ leur chef et de reconduire paisible- 
u trient M. Genest chez lui, préférè- 
44 rent rester au poil pour empêcher 

M. Turcotte de parler «t essuyèrent 
par des cris et des clameurs à gêner 

“ la libellé et le droit qu’a tout sujet 
anglais lie prendre part aux délibé­
rations d’une assemblée publique.*

U

U

U

U î>

A lVasçinbléje des électeur* de ce 
corme, tenue hier à Sic. Geneviève, 
pour la norninaii m d’un député à la 
législature Provinciale, MM. Robert 
Trudel, T. E. Normand et F. X. A. 
Tradei ont été proposés comme can­
didats.

L’a.**srinblée et u it composée d’envi­
ron 4000 personnes venues do toutes 
les parties du comté et avant que les 
candidats aient pu commencer à par­
ler, ii y rut U!»c mêlée parmi les 
électeurs. Le calme s'étant ré­
tabli, M. l’olficier - rapporteur an­
nonça à l’assemblée qu’il avait été 
.convenu entre le* trois candidats que 
.chacun d’eux parlerait seulement une 
dtini-heure. M. Robert Trudel parla 
le premier et fut suivi par M. Nor­
mand. Al.F. X.A.Trudel parla ensuite, 
mais au lieu de respecter, ainsi que 
l’avait fait les deux autres candidats, 
l’arrangement d’après lequel les can­
didats ne devaient parler qu’une demi- 
heur*», ce monsieur vouljl continuer 
«on discours longtemps après que la 
demi-heure fut expirée, il s’ensuivit 
une bagarre entre les différents parfis. 
Nous regrettons de dire que dans cette 
Jutte de quelques instants les amis de 
M. Trudel se servirent contre leur? 
adversaires de pierres et de roches et 
nous sommes prêts à fournir les a (Ii— 
davits de plusieurs spectateurs respec­
tables pour corroborer notre avancé. 
Le tumulte continuant et aucun des 
candidats ou de leur** amis ne pouvant 
prendre la parole, Al. Normand piopu- 
sa alors A l’assemblée d* se retirer, 
co qui eut lieu.

BULETIN ELECTORAL.
(Do la Minerve,')

I'OUTNEUF.

Le Dr. La rue a été récompensé de 
sa conduite pnlemcntairc par une 
élection par {reclamation, que rêvent 
bien des candidats sans jamais pou­
voir l’obtenir.

5HERBROOKC.

L’hon. AI. Robertson, trésorier de 
la province, a eu également les hon­
neurs d’une élection par acclamation. 
Malgré ses efforts pour trouver un 
candidat, l’opposition n’a pu amener 
de Pavant un homme qui voulut es­
sayer de lutter contre un représentant 
aussi populaire que l’hon. AI. Robert­
son.

ST. HYACINTHE.

AI. Buthand a été élu par accla­
mation à St. Hyacinthe. AI. Bacliand 
est l’un des membres de l’opposition 
que nous voyons triompher avec le 
moins de plaisir. Poli et modéré, 
AI. Bichund n’appaitient pas à cette 
école d’exaltés qui prennent la faction 
pour de la politique AI. B iol and a 
réussi à s’attirer l’estime de ses ad­
versaires, il est juste que ce mérite lui 
soit reconnu.

Dans le distr et de Québec les 
choses ne sc sont pas passées sans en 
p rnilu**. A Lévis, notamment, il y 
eut du trouble. Les deux Candidats, 
l’Hon. M. Blanche! et AL Fréchette, 
venaient d’etre proposés, et chacun 
d’eux réclamait le droit de parler le 
premier, lorsque, au boot d’un quart 
d’heure, — raconte l'Evénement, — 
quelques partisans de M. Blanche! 
ont envahi le husting pour en faire 
j-orfir un partisan de M. Fréchette. 
Le husting ça l devenu alors le théâtre 
d’une lutte très vive. On s’est précipité 
sur Al. Fréchette pour le jeter à bas, 
mais il a lutté avec une énergie ex­
traordinaire et résisté à tous les ef­
fort*. Alèrne tentative a été faite 
contre AI. Blauchet sans succès.

Le curé, AI. JDéziel, est alors inter­
venu pour amener les doux partis A 
*e séparer et les deux candidats à 
quitter le husting en même temp». Ii 
u pris par-dessous le bras AL Blanche! 
et M. Fréchette, et a tenté de descen­
dre avec eux, mais en vain. C’était à 
qui des deux partis ne laisserait pas 
eon candidat mettre le pied A terre le 
premier.

Voyant cela, on s’eyt mis A démolir 
le husting, et ce n’est que lorsqu’il a 
croulé que le» deux candidats en sont 
descendu*. Des deux partis se sont 
alors séparé* et ont suivi chacun leur 
candidat.

L ASSOMPTION.
M. Onulphe Pelletier a ôté élu par 

acclamation A l’Assomption. Ce mon­
sieur s’est déclaré solennellement dé­
voué au parti conservateur. Ce ré­
sultat couronne l’œuvre de l’hon. M. 
Louis Archambault, qui, depuis les 
mauvais jours de AI. Papin, n travail­
lé avec l’énergie qu’on lui connaît à 
ramener dans ce beau comté le règnew
des saines doctrines. Jamais succès 
n’aura été plus complet.

VERCHERES.

A une assemblée des libéraux du 
Comté de Verchères, AI. Caiglc de 
Belosil a ét« choisi comme candidat 
au détriment de M. Alalo, le candidat 
proposé par AI. Gcoffriôn.

LAVAI..
AI. Bellerose jouit A Laval d’une 

popularité que rien ne dément. Il a 
été élu par acclamation.

L« Times d’Ottawa annonce semi­
official îcment que le gouvernement de 
Ja puissance, aussitôt que les clauses 
du traité de Washington au sujet des 
pêcherie» furent connues, envoya son 
protêt par télégraphe nu gouvernement 
impérial, ain*i que Sir John A. Mc­
Donald en sa qualité de membre de 
la Haute Commission. De» instruc­
tions furent alors envoyée* de Dow­
ning Street, enjoignant à la commis­
sion de signer le traité avec l’entente 
snr les clauses concernant le Canada 
seraient soumises A l’approbation du 
parlement fédéral.

Il est maintenant entendu que les 
ministres sont unanimes A repousser 
la partie du traité qui réfère aux 
pêcherie*, à moins que le gouverne­
ment impérial ne donne uu Canada 
une compensation suffisante.

) .*■ .• *1. Vu *
Le Conseil Privé vient de Recevoir 

du gouvernement impérial une dépê­
che par laquelle ordui-ci fixe? au 20 
juillet Rentrée de laCulombio Anglai -e 
dan** la Co-tf‘dérafion, et retneici • la 
panada d’avoir adopté petto mesure.

ST. MAURICE.

L* nomination a en lieu vendredi, 
AI. Gérin et AI. Bellemare sont les 
candidats. Ai. Gérin a prononcé 
un magnifique discours politique d*» 
circonstance qui a été écouté avec 
tout l’intérêt qu’il méritait. La can­
didature (Je AL Belleinarè cft peu sé­
rieuse et nous n’avons pas de doute 
sur le triomphe de M*. Gérin, qui par 
son intelligence éclairée et *cs larges 
connaissances est en étal de rendre de 
grands services au comté et à la pro­
vince. Il est A regretter que les élec­
teurs aient cru devoir faire le coup de 
poing avant de se séparer lors de la 
nomination.

Le comté de Nicole! a rendu son 
verdict lundi dernier, à Béoancpur, 
dans lu cause du double mandai, en 
élisant AL O. Aléthol, de St. Plein ,pur 
reclamation. C’est uu jugement so­
lennel rendu A la face du pays contre 
celle anomalie politique, par au del 
de 2000 personnes, et malgré les 
c Boris énergique» du self government. 
Un résultat si magnifique honore 
beaucoup les électeurs de ce comté, 
car ils n’ont pas attendu que la loi les 
obligeât de condamner le double 
mandat, ils l’ont fait librement et 
délibérément en hommes intelligents. 
Ce triomphe éclatant honore aussi AJ. 
P. A. Boudieault,avocat de celte ville, 
qui a entrepris la croisade contre le 
double mandat dans ce comté, dans le 
cours de l’hiver dernier. Ce inon-ieiir 
n alors promis que le comté de Nicolei 
comme In p lu pan des autres, serait 
représenté pur deux membre.*», et celle 
promesse u eu son accomplisse­
ment lundi dernier. La lui.r 
a été d’autant plus vive, depuis 
qu’elle est commencée, que l'adver­
saire était redoutable. AL Aléthol l’a 
continuée avec non moins de courage«k»
et d’énergie que AL Boudreauli, 
l’avait commencée en vaillant soldat, 
d’après la propre expression de AI. 
Gaudet lui-même.

O n’est que dimanche dernier que 
AI. G.iudet h ce.-sé de combattre contre» 
•e vœu du comté, et il a fait en o n- 
séquence annoncer sa resign ition dans 
les différentes paroisses du com;é} 
après mure deliberation.

Après l’* iiihou-iasme aveugle dé­
ployé par la plupiit de srs paiiisans, 
c’c ail à ne pas y croire, c-ir AI Guti- 
det n’a pas même daigné se monirei 
ce jour là pour expliquer ta position 
qu'il prenait et pour remercier .-0 

pu it isatis : c’est une véritable capitu­
lation que l’on pourra appeler le Se­
dan de AI. Gaudel. C’est ce que Al. 
.McLe od, dans le Journal des Trois- 
Rivières, appelle : être certain du
succès pour M. Gamlet et avoir des 
nouvelles encourageantes sur la réélec­
tion du seul homme nus. bons princi­
pes mctclaudiens, dans le Comté de 
Ni col et !

Aptes que AI. Aléthot fut procla­
mé élu par acclamation par l’officier 
Rapporteur,M. A Blondin, le nouveau 
député pour la Chambre de Québec, 
fit un supeiho discours, et l’on remar­
quait que. l’immense assemblée se 
trouvait à l’aise d’entendre parler sé­
rieusement des affaires du pays. 
Après quo MAI. A. May ran I cl 
Chailly, de St. Pierre, eurent adressé 
quelques mois à la foule, M. Bou­
dreauli fut appelé à prendre la parole 
ainsique Al. J. B. L. Mould. Ces 
messieurs parlèrent avec beaucoup de 
succès et do modération à l’égard du 
parti en retraite. Les chaleureux 
applaudissements de cette nombreuse 
assemblée leur ont montré jusqu’à 
l’évidence qu’un nouveau règne s’i 
nnngurait pour le Comté de Nicole! ; 
c'est à dire que ce beau Comté n • 
méconnaîtrait pas ses propos enfants 
et que la mort des préjugés qui fai­
saient la grande foree de Al. G mdet, 
était décrétée en même temps 
que la mort du double-mandat ; 
comme AI. Boudreault h» disait, en 
commençant son discours: qu’il était j 
venu assister A Vexécution ou à la pen-:

On dit que le juge Ramsay remplacera 
à Sherbrooke I»; juge Short qui vient 
de mourir. Duns le barreau ou «’oc­
cupe à chercher un successeur à AL 
Rumsay. Plusieurs noms sont men­
tionnés, mais comme aucun ne scia 
couronné probablement, je m’abstiens 
de les signaler.

Cependant il y a une ruirlcurqui 
piitne h-s autres et qu’a cause de cela 
je crois devoir enregistrer. On dii 
donc que M. Ouimet «eruît nommé 
juge a Bedford et que AI. Irvine 
deviendrait procureur-général.

Voici comment AI. de Bismark 
emploiera l’indemnité de gue rre, qui 
sc. compose de 5 milliards, des intérêt* 
des derniers 3 milliard.-, de la eotitii 
bation de 200.ÜÜÜ radiions payée par 
la ville de Paris et des differentes coh* 
îribniions do guerre non encore dé­
pensées î

lu. Etablissement d’un fonds pou» 
les invalides de la guerre 1870-71,
210 millions de thalers (900 millions 
de frrves);

2. Formation d’un trésor de guerre. (
«le l’empire allemand/ -10 millions (it* j rti,Pnr'‘ nuM|.

s’aperçut de plu* qu^un revolver leur 
appartenant éluîl disparu. Les choses 
en restèrent là à irtL-On des nombreu­
ses occupations de la journée d’hier, 
lorsque vers 2 heures do Papiès-midl, 
le même jour, c-a-d hier, la nouvelle 
se répandit (pie AI. Eiedcric Gnuli, 
Xo. 20, Avenue du Collège AleOill, 
venait d'être assa>siné dan.- sa maison 
Le Dr. Godfrey avait donné les pre­
miers soins au blessé, qui n’était pas 
encore mort, comme le disait la ru­
meur. Ce dernier malgré son grand

élan la traversa. Prompt comme IV»« 
clair, le gardien, avait pris ♦»** coutsn 
tlci riôie lui et nu mern-nt où le mal­
heureux arrivait dans U» vide, le suis- 
.-issail par un brus et le maintenait 
pendant quelques instants.

Irrité du *e voir arrêté brusquement 
dans son élan, l’aliéné, cloué d’une 
vigueur du poignet plus qu’ordinaire, 
assénait an gardien un coup de poing1 
au milieu du front et lui fusait lâcher 
prise. Le gardien resta avec lino 
manche de chemise? seulement dans la

étal de faiblesse, put donner les rensei- j main, et le malheureux tombant d’ttnef 
gnements sufvants : ii venait do rrn- j hauteur do 35 pieds, vint se fracasser 
lier chez lui, lor-que, entendant du Je crâne sur 1er. dalles de pierre en
bruit en haut, il monta du suite et 
trouva en présence «le cbnx gat'lards 
en train de tout briser. H en empoigna 
un et le fit de* cendre un peu j réoipi- 
temenj, lorsque l’autre tirant un revol- 
v r, lui en envoya lu décharge dans la 
bouche. La balle J ni brisa les don»* et 
a la >e loger «à l'arriére do la tête. Elle 
fut extraite pur le Dr. Godfrey, et 
n’avait plus la Faune d'une balle. 
Confidence étrangée, le pistolet fm 
identifié par. M. Aîac-K iy, comme lui

bas. fi n’a pas vécu une minute.

v

limiers (150 millions de francs); La description du coupable donnée
3 j. Un fouis appelé le fonds du j 

chancelier de VEmpire, destiné à d**s...............................*
un "in­

dépensés d’une nature générale, et 
dont l’impoitancc sera fixée ultérieu­
rement ;

4t>. Indemnisation des propriétaires 
et des équipages «les navires de com­
merce allemands capturés pur les 
Fiançais ;

lard solidement l.âti et un peu (dus 
jeune que lui. Le Chef de Police

RKMftnr. INTERN* ET KXfttfi&K 
rUUIl LA tïSiMOÎf 

DTS
C cun p cs et douleurs dans P Estotnme 

1 onr Meurtrissures. Brûlures, Teigne, Eiu 
toises, Kfillûres des Aiticulatious, Maux de 
PciiU. Éruptions «ur lu Face, Névralgie cl 
Rhumatism ♦*,
VAUX DE GORGE, RHUMES

SU JUTS % TOUX, Etc. • 
Faite» en usage dans tous ces cas et ne fuite* 
rien smu lui.

accordera $50 du rûcoinponac à qui- | g^-Prenc* garde aux Corvtrefaçoa» ! Vendu
conque fera trouver le coupable ou 
identifi»»ra les panlalens t*i le eoutel us 
qu’on peut voir tous 1rs jours au Bu­
reau de la Station Central de Police, 

j Jacques-Cm t ter. Nous apprenons
5o. Imlrmnîsaliond, s habitants des •‘U»'1'» T’« M- G.-.u!r, «pii u 6i.- lile.—

m iiniim* • se diiinm-he p if des voleurs «ui pém-contrées dévastées pendant la guerre ; 
ain>i, pour Smi-b uug, 50,000,000 fr. ; 
Schlêstadt,2,500 000 fr. ; Nvufnrisach, 
1,300,000 fr. ; Tuiuiiville, 3,0UU,0ÛL) 
fr- ;

Go. Rest mration des forteresses de 
’Alsace et de la Lorraine ; .

7o. Subvention aux Allemands ex­
pulsés de la France.

dont ce qui re.-tern, ces dépenses 
un*-* fois faites, sera partagé entre 
l’Allemagne du Nord, la Bavière, le 
Wuitemberg, le grand-dueho de Bade 
et la liesse grand-ducale.

(jui pe
lièrent dans sa maison, vient de suc 
comber a ses blessures.—Minerve.

par tous les Pharmaciens.
PERKY DAVIS &. FILS, Propriétaire*

MONTRÉAL
T*oifl.RiTiêre«, 1er août ÎSGS.—3m.

• A Vendre
— Le 15 décembre dernier, un

marchand bien connu à Québec», AI. j Deux terres en la paroisse St. Narcisse* 
.1. O. Labbé, avait disparu sans qu’un comté de Champlain, savoir: une dans le
flit i'im-.io O.-. ..................... :ait jamais su depuis ce qu’il élai 
devenu, malgré les recheiches que

pnmi.T rang de G0 arpents de terre en su- 
perféeie. sans bàtimer.t, 1*2 arpent* eu cul-------  *..............» .v ^ ,1 Win iv.m^ ijiH. ■ I-------  - ......................... » — ■ i —--------

faisait .-a famille pour expliquer celte i tl,rr: L’autre dans lu 2 une rang de 50 ar-
mvMcriciise «lisnmition.

Samedi dernier, M. Langlois, clm- ?t,a Srîl0Se 
loupier, vit Hotter, le long des quais: 'Q>iir[ix .ure

ht a-se-VdJe, un cadavre qu’il : ,Uuix HU sou„ign6i à Troi 
HuuHit t‘! U conduire a ia morgue | Münnai„i, N. V. 
il a été identifié pour être celui de !

peut» on Miperfeci*», pait:e en culture, urée 
maison, grange, établi*, et autres bàjirnrnt*.

rres sont situées prés de l’Egli- 
facilcs. S'adresser sur le* 

rois-Rivières,a T. E.

FAITS DIVERS.

deLa Comp ignie du télégraphe 
Montréal a ou veil des bureaux à Brid 
ge Port, Si. Jacques et Elmira, comté 
de Waterloo; tous ces bureaux sc 
trouvent dans Ontario. Le tarif v>l 
de 25 contins pour dix mots et do 
1 centin pour chaque mot additionnel.

—M. le onpitain*» George E. Simard 
a été reçu hier, pilote pour le Mâvre 
de Québec et Je bas du ffeuve, à la 
suite d’un examen passé devant la 
maison de la Trinité cio Québec.

— M. Charles E. Leroy, président 
de la banque Union, est arrivé jeudi 
dernier à Québec, do retour d’un Ion*: 
voyage en Europe.

Explosion.—Ces jours derniers tin 
terrible, accident est arrivé à Port 
Huron La bouilloire du remorqueur 
Joncs (le Détroit et qui s’y trouvait 
ancré, fii explosion avec un bruit ter­
rible, six hommes furent tués inMnn- 

j lancinent et cinq autres giavement 
: blessé? Pirmi les victimes do ce

ou u a em niemiiie po.
M. Labbé. Le corps émit parfaite- j JOSEPH BROUILETTE, fils de Pierre.
ment conserve ( t intact ; la peau étais J 
déchirée snr une main et il y avait j 
une incision sur une des manches de ! 
son habit. Ii a clé facilement reconnu ! 
par se> habits et même par les traits 
de son visage qui étaient très peu 
altérés.

Son service sera chanté à l’Eglise 
St. Jean, Québec, mardi, à 9 heures. 
—Echo de JE vis.

St. Maurice, 2 juin 1871.

triste accident se 
homme du nom

trouvait un jeune 
David Martin,de

daison du double-mandat et qu'il s’ap-! an(;:t*n élève «lu College de .Montreal
.. * • I ■ f t Ik • * 1 .v . . « . . *1 • . V . 1 ^ ...... V* A a. ! â

percevait bien qu’il n’avait pus seine 
parmi des roseaux, mais sur un terrain 
i’eitile. AL Aléthot dit lui-môme qu’ii 
travaillerait à détruire les préjugé.*» 
qui existaient surtout contre les hom­
mes professionnels, en ajoutant que le 
comté devait être fier de compter 
plusiems «le scs enfants qui vivent à 
'Trois-Rivière» dans la plus honora­
ble pnf-ssion : celle de l’avocat.

Al. Aléthot partit de Bécnncour 
accompagné d’un grand nombre de* 
voitures qui le reconduisirent jusqu’à 
St. Pierre.— Com.

çi âgé seulement de 17 ans. Ii était 
iils du Capt. John Alarlin, do Ashfield 
Ontario.

—S’il faut en croire la Gazette de 
Breslau, l’ukase impérial ordonnait 
aux juifs polonais de changer leur 
habillement n’.r pas été exécuté avec 
autant d’empressement qu’on aurait 
pu s’y attendre. Les juif-» ont bien 
consenti à quitter leurs longues vedin- ; dit failli, que la 
goles et à couper leurs bouel. s de ohe- créanciers, n c* 
v«»nx, mais ils >c sont absolument 
refusés à rallonger leurs p ullulons.

La mesure qui a excité le pins de 
mécontentement est cede leur ordon­
nant de couper leurs barbes. Ma g«é 
t >us ses efforts, la poliee •!«.* \’;rr ovi • 
n’a pu encore le> obliger d’ «gir ainsi ; 
mais, dans les villes de province, nnc 
véiitable cioisatlu 
les barbes injure*».

A Gt.ïcn, la police a commencé lu 
campagne en rasant de force mit la 
place publique un vieux juif âgé de 
près de quatre-vingts ans. Adiré par

Acte concernant la Jaillili 1S09. 
dans l’affaire d*

NORBERT P AQUIN, marchaod d* W 
St. Mamie*, dins I* Comie d* 

Clnmplaio, data* I* district d* Treis-Ri- 
rièr*i,

FA 1LLI.
Je N n zaire Gagnon, Syndic nom«xiè en 

colle alTurre,, nétifre tous les créanciers dn 
dit failli, de me transmettre le rrs reclama­
tions, d'hui en un moi-», au burtau d’Asditr 
Joseph Martineau, notaire, co la paroisse <J<» 
Champlain.

Je notifie de même, tousles créanciers du 
majorité numérique d« aï* 

onseutie avec bu un frété de 
cornpoMtion à dix chelins dans le louis, arre 
sûretés, dev.ini A. .1. Martiueiu. notaire, 
i; 25 ru::i écouté [1871.]

Cbimptain, 7 Juin 1571.
NAZAICE GAGNON,

^ruclic.

est dirigée contre n/uiAlïù AUX ELECTEURS !

scs dis, une foule de Sks corréligiun 
naircs s’empressait autour de lui ci 

^ cherclidit les moyens do le tiier d«*.. ,
Un nommé James Murray Mit- mains des agents, quand tout à coup :

................ à un signal donné ils fuient tors

(Spécial un Constitutionnel. )
Ottawa, 17.

L’Hon*. AI. Dunkin est parti pour 
Montréal et ne sert de retour quo 
vendredi soir. Sir G. E. Cartier n’c.-t 
parti qu’hier *oir pour Niagara. Plus

’bon. M..Ouimet. AI. D. Masson, de six mille tuniques, pantalons, etc., 
le St. Benoit, a consenti, paraît-il, ont été distribués aux volontaires 
iprôs beaucoup d’indécision à servir depuis quinze jours.

E. B. EvHy, Ecr., s’esî. retiré de la 
lutte et M. Murray, de Buckinh un, n, 
dit-on, posé sa eu ml it at ure en opposi­
tion à Al Leduc.

Le gouvernement s’est toujours 
opposé aux conditions du truité 
de Washington en ce qui

deüx-montagve«.

La nomination a eu lieu samedi, 
et il est à regretter qu’on ait amené A 
la onzième heure un conservateur sur 
les rangs pour faire de l’opposition à 
l’hon 
de
après beaucoup
les petites rancunes de AIM. Globt*n>- 
ki et le Dr. Marsile, de St. Entache, 
cant e le Procureur-Général. Ceux-ci 
savent bien que leur opposition e.**t 
inutile, mais ils ont voulu causer un 
peu de tracas à AI. Ouimet, qui a 
l’appui de la grande majorité des 
électeurs du comté.

En réponse au Procureur-Général,
AI. Masson a déclaré lors de la nomi­
nation, qu’il était conservateur cl par­
tisan du ministère. AI. Globehskyet 
Maraile ont fait valoir sn candidature, 
tandisqnc MM. Piçhé cl Chapleau ont 
pris fait et cause pour AI. Ouimet.

Il nous reste à espérer que M. Mas-
f-on ne donnera pu* datH les projets • me cuinmiss iirc de ^ig*u§r le traite tel sur es lieux 
(](> nos adversaire•« et qu’d <*uûra faire * qu’d était et>ju il serait du ressort du ; on trouva 
ce que le p irli conservateur attend de igojriverur ment de la puissance de le ion 
son patriotisme, c’e&i-à* dire résigner, j rejeter ou de l’accepter .

regir-
de les pêcheries ; les minirtres ont 
été unanimes dans leur opposi­
tion cl ils en ont donné connais­
sance au gouvernement Impérial «avant 
que le traité fut signé. Sir John A. 
McDonald a le premier protesté contre 
les stipulations de ce traité par rapport 
aux pêcheries dès leur intro Inotion, 

"trims ii lui a été enjoin?, parait-il,nom-j

cheil, qui demeurait dans une maison 
auprès de Dane Mountain, dit le Cour­
rier de H.in Francisco, s’est suicide de 
la manière suivante : Il a commencé
par s’ouvrir la gorge avec un rasoir, 
puis sautant pir lu fenêtre il a couru 
jusqu’au puits et s’y est précipité. 
GVst, guidés par les traces de sang, 
que h*s habitants de la maison ont 
retrouvé le cadavre de l’infortuné. 
Mitchell était adonné à l’ivrognerie, et 
Ton suppose qu’il était ea proie à nue 
attaque d*» delirium tremens quand il 
a mis fin A scs jours.

—En vertu d’un ordre des quartiers- 
généraux, la date de la réunion des 
volontaires à Lnprairic et A Lévi* a 
été changée. Le camp sera formé, au 
premier endroit, le 29 juin, et A Lévis, 
le 3 juillet prochain. On dit que le 
lieutcnnni-colone! Casault comman­
dera à Lévis.

Tkntativr dk meurtre,—Dans la 
nuit do vendredi à samedi, des vo­
leurs pénétrèient dans la maison de 
M. AlacKny, No 11 G, Rue l nion 
Avenue en Pubsencc de la feuille de 
Ce dernier, laquelle se trouvait A Lon*r 
gueuil. Hier matin4 le jcuce MacKoy, 
li.s, vint à la ville pour y chercher 
quelque chose chez lui dont il avait 
besoin. Après de minutiueu.-es recher­
ches, et ne pouvant trouver ce qu’il 
cherchait, vâ que tonte était dans un 
désordre complet, t! alla faire ?n dé­
position il la Station de Police et les 
officiers se portèrent immédiatement

Procédés nouveaux do calmer la chaleur 
électorale, venir dejx ou trois fors par jour au

li esta u ru n t i r ijl uvie n 
Rue du Platon,

sa Lis, allât.liés de force sur des chai­
se* et rusée avec nne prestesse qui 
était loin de leur être agréable.

Les u nloi i tés sont, parait-d, enchan­
ter s de leur cotip de main, cl ont l’in­
tention d’agir pareii!**menl dans tou­
tes les vil le t où les ordres du gouver­
nement paternel ne seraient pas exécu 
tés textuellement.

Folie f.t suicide.— Le 15 mai der­
nier, arrivait à Qnéb*(c à bord du 
Prussian un individu Agé de Gü un* 
du nom de Jacques Bout.«rd. Il était 
seul, cl pendant la traverse il avait 
donné plusieurs signes d’aliénation 
mentale. Ce (pic voyant, hj médecin 
du bord le fit admettre à TIlApital de 
Marine sur un certificut attestant (pie 
l’individu n’.rvait pa» comjjlèteincnt 
sa raison à lui.

Admis dans l’Hôpital, il demeura 
trois jouis sans manger; uu bout des 
trois jours cependant, il commença à 
prendre un peu de nourriture, puis 
accepta tout ce 
manger. Tout 
hier.

Hier matin vers huit heures, il 
commença à donner des signes plus 
évidents de folic. Il fil plusieurs 
gesticulations montrant bien qu’il' 
avait des idées de suicide. Le Dr. 
Cuteîlior pinça auprès de lui un gar­
dien spécial chargé de le suivre p»\s à

tenu par

HV Décoteau.
1 ° . Le matin, prendre un bon verre de 

la célébré eau minérale de Ste. Geneviève, 
on d»? St. Léon.

2 ° . Prendre un bon déjeûner au beef 
steak et à la saucé,s*, omelette au jambon, 
etc., avant de commencer la cabal*, et ue 
pas manquer don rafraîchir i la crôwe à U 
glace, soda, ginger-ale, tic., chaque fois qn’iki 
auront occasion de passer par la rue du 
l’IatOH.

Trois-Rivières, 3 mai 1871.

ept’on lui donna à 
alla bien jusqu’à

R E Ç U

3000 Gall.WHISKEY “highwine"
de la célèbre distillerie de

GCOUERHaM & WOETS,
En Tonne et en Quarts,

A VENDUE PAR LE SOUSSIGNÉ A DON MARCHÉ

0.CÀRIGNAN.
Trois Rivières, 10 mars 1871 1$

JR

ooo-

En

D'H*.
Le gardien s'acquitta consoiencieu- 

l-m iiniA. um vigilant la mai-on, sèment de <-bulge ; m«««> au mo-
ouva mie vieille pair*» de panta- ment où rien ne pouvait lui faire pré* 
érasseiis avec, un f.airre m et un I voir pareille détermination, le iiûtindi 

grand coutelas. Le jeune AluelCuy • prit sa course vers uue lenêiie et d’un

La manufacture d* Biscuits, Soda-Watec 
et de Gtnger-AIe de M. THOMAS T RE­
NA MA N, est maintenant en opération.

PORTE VOISINE EST DK

L’epicerie ùc G, Har^mond
HUE NOTRE-DAME,

Troi.^-1'vivières, 3 Mai 1871. 3rq
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LE 24 JUIN.
Il y aura MERCREDI prochain le7 juin 

A LA Là DE-JUSTICE à 7courant, au PA LAI 
•heures P. M., une assemblée des membres 
de l’association St. JEAN-BAPTISTE 
et des citoyens en généra! pour procédera 
l’élection annuelle des officiers de celle 
nociété, et pour aviser aux moyens de chô­
mer dignement celte fêle nationale.

uckeye et CJIis&mpîoïa

Trois-Rivières, 2 juin 1871.

Par ordre,

P. A. BOUDREAU LT.
Secrétaire.

m s®

i

â¥î S .
J'ai l'honneur d’informer le public que j’ai quitté mon commerce de DETAIL, à 

dater d’aujourd'hui et que M. ADOLPHE BALCER, de NÈW—YORK, est «non suc* 
ccsscur dans cette branche.

Il inc reste encore l’agréable devoir de remercier U s Dames et Messieurs de la 
die et du district, pour i’eucuuragemi ni et la coi fiance qu’ilspour i'em ouragemi ni et la coi nance qu'ils ont bien voulu m’accorder 

depuis tant d’années, et j’espère et »ouhaito qu’ils voudront bien l’accorder aussi à mon 
successeur.

HENRY M. BALCER.
S mars IS71.

Commis «leanundé.

'V sÿ' •*«'xptafftjfY?--flÉRlSs?___ ... „

fcÉMiïtSn -jgî's :-mfisJÊ
ET A b LI SX li M E N T IN DUST KIEL 1)E

D’après l’avis ci - haut, le Soussigné,

LPME SS A L* OIE IR ^
a riionneur Je soumettre au public qu’à parir de ce jour, il a pris po3.se*siou du magasin de 
.M- llENl.V M. BALCER.

?

Pmclamons la bonne Nouvelle l

O

Son réeent M'jour à New-York, une longue suite d’ui.nèes passées à Paris, sas 
• re’ations multipliées avec les meillpiirs fabriquants et exportateurs d’Europe et des Etat­
’ l ni>, le mt-iU'itl à même de continuer lu ligue de

Que le Guano Remède Siiosiionf.es et 
Pilules de l’éminent Homme-Midccine 
Indien/le Docteur Lewis Josephus, de la 
grand# Tribu des Sho-honecs, Colombie 
Anglaise, accomplit les guérisons Its plus 
merveilleuses et Its plus étonnantes que l’on 
ait jamais mentionné dans le monde. Jamais 
dans les annales de l’Histoire Médicale Cn-

€}hmp®mwacSf ]PeM eteyies
nadicnnç, un tel succès n’a marqué jusqu’ici 
l’introduction d’aucune médecine.

Un Commis qui aurait beaucoup ^expe­
rience, rions le commerce de marchandises 
*èclies et Hardes Faites, et muni de bonnes 
rveomianndatifuS; trouverait de l’emploi im- 
uiédia tentant.

S'adrc^er ffranco] au Bureau du Consti­
tutionnel .

Troiv-Rivières, 29 mai 1S7I. HS

Le soussigné ayant en mains l’assortiment le plus complet de

ïf&wlke mses et S'çxssc- %

avec tous les avantages requis et il s'efforce i a par tous les soins et le bon vouloir possible de 
s’accommoder au meilleur goût du jour et » toute demande qu’on voudra bien lui soumettre

Vient de recevoir :
ci-dcssiis indiqués*, saisit l’occasion d’n former le public en général et les cultivateurs 

en particulier, qu’ils peuvent se procurer a ineilhur mai ( lié que partoul ailleurs, le premier
Un assortiment considérable <!e CHAPEAUX de PANAMA. 

PAILLE, CLISSE t-t LEGHORN ; CHAPEAUX de TOILE,

rr I, r ï
kOELOQER BIJOUTIER!ryj

« hoix de ces inslrumenls que le Huit du travail et la longue expét b nce acquise dans celle! .MARSKILSE, etc. cto., ainsi qu’une grande variété de CHA- 
bniurlic, ont ii'iidu ? .i|-èi leui s> à lonj ailicle de ci1 goure cfiiil sur le. niarclic.. ! PEAUX de FEUTRE ft LAINE, tül.S »CQ {tCflliei’ « h Ut
les leçons de lYxpériencc, transformée en faucheuse q e nous appelons le Champion” | ^ ^ Jf)BI rendus
supérieure à tout ce qui était avant aujourd'hui nu Etats>Unis et en Canada. , • -* -r u •

üne visite à son établisvemeiit est lespectueuscmentsolicitée. 6 llil 'fâU'UC lïii tnZ €lfPU% fll'HC'*
JM. JiSeasEchffiMinii, : 6

ADOLPHE BALCER.

POURQUOI ?

A l’honneur d’inlorinrr te public que, en 
«onséquence de l’encouragement libéral qu’il 
en a reçu, il a considérablement augmenté le

FONDS DF SON MA GA S1N

et qu’il est prêt à satisfaire ses nombreuses 
pratiques soit en vente, soiten réparation «le
BIJOUX, MONTRES, HORLOGES.
ou de tous autres objets en or ou eu argent.

Rui: Providential, SOREL.

À* terre E£aB>5clso«,
Olivier UifiVuB,

1-1 Juin 1S71. Agi-.nts, TROIS-RIVItRES.

20 Mai 1871.

Hold Commercial,
RUE DU FLEUVE,

/î vis
CoiBB»é4!tf©m !

PAR Est par le présent donné que je notifie de
mon nom suns unSes prix ut ses conditions seront, comme par j j ta n * |TfE]Jî*F|?) ï]ïïï H n’avancer à personne en mo

le passé, du nature à satisfaire tous ceux qui S Cx fa d 3 9 lISliiBft 11 Q g i\ ordre signe de ma main,
viendront faire visite à son atelier, à l’encoi- u 11 1 ^ afiiJi Bécancour.2+ aviil J871.

lias prix ! !

imrt des mes

Notre-Dame et SI. Antoine.
(ÜrTout ordre sera exécuté sans délai, 

Trois-Rivières, 25 mai 1871. Gin

36S effets ! »
O

?
O

M. J .-B. GAUTHIER, Fils, venant de ! Mdc. Visuvb F. EBAUCHEMIN.

prendre hotel dans La maison ci-devant oc- _
C"p6e par M. VHJNEAUi). coin Je la K.»- ' J. ]|f. J$aÿeUl\
du rIciivh et de-la Lue René, tspere que t>> )

j sc*> a rois et h* public voudront bien lui donner jsj Q j
____________________________________  i une part de leur patronage. Il ne négligera ’ .
j. . , ï r' •//•/ tern j rien pour leur donner satisfaction duns le ÜB WPTf JJ i

*+t,ic concernant lu faillite 1SGD. choix des liqueurs et le comfort de la maison. M. C iu. (U u •!

C3ÇT2Kr

CA N A DA: . 
Province de Québec, 

District de Trois-Rivières. )
t

JJ ans lit Cour Supérieure
Dans l’affaire de

REMY DUS A U LT. fil*. Failli.
J^e premier jour de juillet prochain, le 

foussigoé demandera h la dite Cour sa dé- 
ckrfi£«i en vertu du dit acte.
l’roib-Rivières. 23 mai 1871.

REMY DUc*AU LT,
Tar

S. L. Dk LOTTrNVILLE, 
Son Crocuneur ad litem.

OCr’Grnnde salle pour diners, -----
ni..T. M. Baycur, se charge d* toutes

agences,collections et autres affaires qu’on 
HO ? voudra bien lui confier, à des conditions 
— libérales.

28 avril, 1ST 1.

et soupers.
Trois-Rivièrcf, 5 mai 1871.

ACTE DE FAILLITE DE 18ÜÜ.

C A N A D A :
Proving» de Quebec,

District de Trois-Riviètrs.

Dans la Cour Supérieure
Dans l’alTffaire de 

EDOUARD GEL1NAS,
Failli.

Le premier jour de juillet prochain, le 
• •assigné demandera à la dite Cour sa dé­
charge en vertu du dit acte.

Trois-Rivière*, 17 mai 1871.
• EDOUARD GÉLINAS,

Par U LD. BELL EM ARE,• _
Son Procureur ad iitem.

Acte de Faillite de 1SG0,
Province de Quebec, f 

Dbtrict de Trois-ivièrcs. <j

Cour Supérieure
In Re, No. I,

NAZAL.K GAGNON,
Demandeur,

VS.
THOMAS BEA U DOIT N,

Défendeur.
Vu la requête ci-dessus et le dossier en la 

présente affaire, et vu que le dit Thomas

3 ni

J.1 Vendre.

Confiseur et pâtissier.

UN emplacement avec maison cr. brique 
iessus construite sur la rue Bonnventurc.

T. E. NORMAND. 
Trois-Rivières, 14* Oct. 1870. 56

Marché JE5onsccours, au pied d® l’escalier,
(Du cô:é Est,)

Ste. MARI S,
Faubourg Q u é b o c , MONTREAL.

------------------------------------------------000-------------------------------------------------- •

SIMPLEMENT parce que les nombreux 
ingrédients inédccitmux précûux (tel quo 
1rs extraits de l’écorce de cerisier sauvage, 
Podophyllum, Juniper, Quasxin, Smartwetd, 
Dandelion, llyo-cyamnt, Nux Vomica, extrait 
composé de Colocynthe, Jalnp, Socotrinc, 
Alots, Cnp.-icum, etc., etc..) qui entre dans 
la composition de la médecine combinée, 
sont tellement et si harmonieusement classi­
fies et comparés qu’on en fait le reinôo’c lu 
plus efficace qui soit dans le monde connu, 
et ne peut qu’agir sur le système d’une ma­
nière très-salts aisuute cl très-désirable. 
Quelque soit votre état et quelque soit le 
temps, ce remède atteindra le mal, et vous 
serez étonnés de la manière prompt* arec 
laquelle vous serez rappelés à une sauté 
parfaite et à une pleine vigueur.

Cette médecine est agréable et on peut 
la prendre en toute sûreté, avec la certitude 
qu’elle opérera une guérison permanente 
dans toutes les maladies de la gorge, das 
poumons, du foie, des rognons, des organ®* 
digestifs, etc., etc., ainsi que les scrofules, 
les diverses maladies de la peau, les humeurs 
et tentes les maladies provenant de l’impure* 
té du sang, excepté la troisième phase d« 
la consomption. Un pourra obtenir on se 
procurant le traité ou l’almanac ou le? circu­
laires chez toux les droguistes respectables 
au Canada, toutes les informations désirées, 
avec des diiectibns complètes sur la manière 
de faire usage du Remède et des I'ilutes 
Hioshonees ; ce livre que l’un peut obtenir 
gratis, contient aussi des témoignage» et de* 
certificats de guérisons.
Prix du Remède en grande bouteille 

d'une pinte $1.00. Pilules, 25 cents 
la boite.

Et. au Magasin No. 505, RUE

A VENDRE.
Bcnnikuin a été assigné à IVIfct de meUre j UN eoffre.rort Ua(^ Render.
ses cu l"]'"1'lat'on fn£cé<;-Jfi: fc0mMSu?’ Conditions faciles. '
un des juges de la Lour ouperieurc pour la fp p NORM AND
Province de Québec, ordonne qu’une a.ssem- 1
blée des créanciers du dit Thomas Beaudoin Irois-Rivières, 14* Oct. 1870. 
ail lieu en la maison <t domicile de Nazairc 
Gagnon, Renier, syndic d’office pour lu coin- 
lède Champlain, eu la paroLsede Champlain, j

Désirant agrandir autant que poasib’e. rn-s affaires arec messieurs les Marchands de 
la campagne, je prends la liberté de 1rs inviter à venir examiner, à l’une ou l’outre de ces 
deux places, le grand et magnifique assorlimer t de Sucreries que j’ai maintenant en maga­
sin. Mes effets sont de qualité supérieure, mes prix les plus bas, et la plus grande poli­
tesse et ponctualité est observée envers les pratiques.

.Loués Rourk,
dans le dit comté, Samedi, !« dix-sept Juin HUISSIER et COLLECTEUR, résidant 
prochain, à dix heures de l’avant-midi, _ aux j à g,. Stanislas, Comté de Champlain.
fins de nommer un r-.yudic aux fins do 1 acte__________________________________________
de faillite de 1S69.

Sureau de la Poste de Quebec,

Trois-Rivière*, 9 Mai 1871.

[Signé] A. POLETTE, 
[Certifié] J. C. S.

N. A. DU BERG ELI, 
Greffier des Faillites, 

Dbtiict de Trois-Rivières. 
[Vraie copie]

Xj, g. bourdages,
Proc, du Dcro.

A Vendre.
TROIS terres à St. Maurice et Une à 

Ste. Flore, pour argent con.plant ou à crédit.
T. I NORMAND. 

Trois- Ri Hères, H Oct. IS70 56

Veuillez me faire Tisile à rôtie prochain royage et rons serez certainement
salisfiit».

Je tiens aussi i> grand assortiment de Biscuits et de Crakers. Les effets soit empa­
quetés et envoyés aux steamboats, ou au dépôt, sans charge extra.

Montréal, Mai 1871. LOUIS LEMAY.

Guérison de la Bronchite,
Smith field.

HAPEÂUX

l’hôtci (lu Peuple

Des soumissions cachetée* adressée* au 
.soussigné et marquées “ Tender for heating 
Post Office, Qiirbec ” seront reçues a ce 
bureau jusqu’à jeudi, le 15èine jour de juin 
prochain, à midi, pour un appareil dechauffiige 
?ffica«e pour chauffer le nouveau Bureau tic 
Poste, maintenant en construction dans la 

.cité de Québac.
Los devi* de la Bâtisse peu vent,61 rc vus, 

.et toutes informations obtenues, au bureau 
,de Pierre Gauvreau, Ecr., architecte, à 
.Quebec.

Le département ne sera point tenu d’ac- 
.cepter la plus basse, ni aucune des soumis- 
.siens.

Par ordre,
F. BRAUN,

• Secrétaire.
^Département dos Travaux Publics.

Ottawa, 26 mai 1871.

TENU PAR

DANIEL MURRAY,
No. vue (l<* Commissaires,

M O N T K E A L .

MOULINS
KT

Belle psopsiefe
A VEVDUE

A WmnasBem
R E € V

J. C. CifAMBKRLAiNjécr,—Le présent est 
pour certifier qu’il y a environ trois ans je fus 
affecté d’une bronchite, qui dura environ 18 
mois. Je souffrais tellement par le défaut 
do respiration qu’il était très difficile pour 
moi de parler, et pendant la nuit je me lovais 
souvent pour m’empèchcr d’étouffer. J’ous 
recours à trois médecins les plu* éminent* 
dans le comté de Northumberland pendant 
environ une année fans en recevoir aucun 
avantage. Effectivement je continuais à 
empirer. Enfin on me ‘ conseilla de faire 
usage du grand rcincde Shoshonees. J’tn 
achetai une bouteille et je la pris et quand je 
l’eus à peu près fini je commençai à ressentir 
un peu de mieux. Je continuai à en fair* 
usage jusqu’à ce que j’en eus pris trois bou­
teilles, quand à ma satisfaction, je trouvai 
que j’étais aussi bien que je l’avais été avant 
ma maladie, et j’ai conservé ce bien-être 
depuis.

JOHN SILVER, J. P.

Assermenté devant inoi, à Smithfiold, c* 
6e jour d’avril 1870.

J. M. WELLINGTON, J. P.

GUÉRISON ÉTONNANTE DE LA 

MALADIE DES POUMONS.

J. C. ROUSSEAU,
Marchand - Epicier,

Cet Hôtel est situé sur le hard de l’eau, 
en face du débarcadère des bateaux a va­
peur de la Compagnie du Richelieu.

Les Voyageurs
it toutes les parties .lu Canada et des Etats- j lins » vaPcurs tavo|r • Moulin 4 fari,,u 4 Je,,ï 
Unis trouveront à cet Ilûtel tout le comfort I moulangcs avec place pour une troisième, 
poxMble. Ils trouveront en outre Icrs ! ,le,'x .noulms u c:irdes, ui.ifou'on, une presse, 
billets de passage à l’office de l’Hôtel.

Le soussigné demeurant maintenant à 
Montréal, offre en vente à bonne composi­
tion sa belle propriété à Yamaska, consistant 
en une magnifique maison en brique à deux 
étages, avec allonge aussi en brique, très 
bien finies, hangar?, remises, écuries, laite­
ries, etc., etc.
Déplus un loi de six bâtisses formant sesmou-

i un moulin à bardeau sur les derniers plans

A l’arrivée des bateaux à vapeur et che­
min de fer une voiture de ligue sera chargée 
de transporter les personnes venant à l’Hôtel 
du Peuple.

On se chargera également de leurs baga­
ges. Ce transport se fera à meilleur marché 
que par toute autre veie.

1 1 avril 1871.

complet avec scies pour couper et fendre les 
billots, etc., etc. Un magnifique engin à 
vapeur de 22 forces et posé l’automne der­
nier. Boutique de forge, à fer et à bois. 
Le tout presque neuf et bâti sur un emplace­
ment situé au milieu du village sur le bord 
de la rivière et à environ 80 pieds du nou­
veau chemiu à lisse.

A Trar»?forlù son magasin sur la RUE 
NOTRE-DAME, à côte de la librairie de 
M. F. Stobbs. ll’sollicite respectueusement 
une ^ isite de tous aes amis cl du public.

(ÜrAllea au magasin de M. Rousseau.

Tr®is-Uivière», 28 Avril 1871.

On peut ajouter à ces moulins des scieries
D'EIEtI °* i't* pour planches, boites, etc., etc.

B.IIUU1 UnSJuJ •x.JUÛ-K.-^aa.CL* ; q,;c pon >0\{ convaincu que lé tout est
------------ ! dans le meilleur ordre et est a vendre à très

Un jeune homme ayant plusieurs années bas prix, conditions faciles et bons titres, 
(l’expèriennc dan? le commerce et pouvant ' S’adresser par lettreà
fournirles meilleures recommandation? désire­
rait trouver une place de commis.

S'adresser à ce bureau.

Trois-Rivières, 8 mai 1871..#

OVIDE J. PARADIS, 
Propriétaire. 

Boite 639* Post-Office, 
Montréal.

i©®© doz. Chapeaux de laine.
H. M. BALCER.

doz. Chapeaux de paille—Leghorn, Glisse, Panama.
ETa> ETC#> etc.

II. M. BALCER.

Brooklyn, 5 avril 1870.

doz. Chapeaux de toile—Marseille, etc., etc.,

H. M. BALCER.

ïÿemlemmmt en gros
CONDITIONS : 6 mois à 6 par cent d’escompte. 
Olficc vis-à-vis le Magasin de M. STOBBS.

OCr’Pour Rais du printemps, Martres, Visons, Pékans, Lou­
tres, Renards, Loups-Cerviers, Ours, Bêtes-Puanles, je paierai, à 
mon magasin, !e morne prix que sur le marché Oc New-York, en

. JSALCER.
argent comptant.

J. C. Chamberlain,écuyer,—Monsieur, 
—Je certifie que ma femme était très malade 
de la maladie des poumons. Le médecin 
l’avait abandonnée. Il avait déclaré qu’il 
v avait des tubercules sur les poumons et quo 
la médecins ne pouvait rion faire. En der­
nier ressort j’achetai une bouteille du Grand 
Remède Shoahonees. Au bout de deux 
jours, les symptômes changèrent au mieux. 
Elle continua à s’améliorer si rapidement 
qu’après la première bouteille, elle pouvait 
s’asseoir. En continuant le remède elle m 
rétablit parfaitement. **•

Vous pouvez oublier ccs faits } cror l'avan­
tage de eeux qui seraient affectés de la même 
maladie.

T. C. BROWN, 
Ministre EpLcopalien Méthodiste.

En vente chez M. G. Edson,medu Pla­
ton, Trois-Rivières.

Trois-Rivières, 12 Mars 1871.

Avis

Trois-Rivières, 24* avril 1871.

LE Soussigné défend expressément d’avan­
cer à son nom à qui quo ce soit, sans un ordre
signé de sa main.

Trois-Rivières, ce 16 Avril, 1871.
ANTOINE COTÉ.*
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iff BAUME PATENTE DP. AN T. ST. JACQUES, YAMAC1I1C IIP 
pris à temps et avec pçrsevérnhccl c.-t un remède certain contre tout ch soilo d<; toux 
Consomption. Jjroncliitcs, Dyfihrrie, Extinction de voix, en un mot pour toutes les nffec- 
tions.de gorge, du foie et des poumons; c’est le mnùn’e le plus fortifi.int et slimuhuii que 
l’on connaisse pour les per.«dnnesfqib!ès parc»» qu’il lus met en état de braver b*-* chargement** 
subits de la température et qu’oa |ïèuf en faire usage dans le voyage comme stimnluat. 
)l r.«t d’un «raml secours aux hommes publics qui sont obliges de parler longtemps, vu qu’il 
fortifie la voix* Il ju6*ervu aussi d»! toute sorte de fièvres. Pleurésie*, etc:.

Les femmes faibles notiri?Mint, trouveront dans ce baume un fortifiant et stimulant dé­
plus puisants qui n’a pas manqué,duns ces cos.de donner une pleine satisfaction chez les con­
stitution* les (dus délicates.

Pour la coqueluche, mé!é avec de la crème, il n’a jamais failli, étant administre avec 
persévérance,
r CERTIFICATS :

Je crrtifio qu’en Décembre dernier, j ai « té pris d’un mal de gorge affreux, imivi d’uno grande 
douleur dVstomne. Un de nus oncles était mort quelque* Jour* avant, du* m ine syinptf me uppc- 
16 Diftnherie. J’en* recoure an lliiume, Patenté do A. St. Jacquot, Ù Pintèrietii, et au K Relatif 
cnnndlen Tat. de A. St. Jacques à l’extiriiur, et en quelques jours, je fnsginri, au grand et mine- 
ment des voBin* qri dises]Kinit de mes jour*. WiLrum CütL, \ainnchichc.
Assern ante devant moi, à \ nmne. hiclic,

le 19 Eîvrier 1871. Madoisk CLlisas, J. P. . _ . . . ...
Je certifie cine deriul* plusieurs nnnCes, j’ctais *i faible que je tom* mes travaux de culti- 

rntcur mistrul.lemrnt. Après avoir pris quelques bouteille* du Baume Patent:* do A. 8t J icquer 
je recouvrai toutes le* force* nèccKFaircs pour faire lues truvaux accoutmut-K.
ABKernu nté devant moi, û St. Borna lié, Pierre Uelh-ruarc.

le 8 Mars 1871. Luc Bellemare, J. IL

Important ! J
L. E. G’I CR VAIS,

A LT.NSÜICNE DU

t*w hv xiarnce
Le soussi^ùé étant décidé de ditrinucr

Marquo de Coma eras

vJ>*V~'
ENREGISTRÉE.

Années
$k
£,£Sm~*C u

rang St.O

Jacques

cès, .......
guérison parfaite.

î>Tous. soussignés, certifions que ayant fait usage du Baume l’utcnto de A. bt. Jacques, pour

Antoine St. Pierre, Trois-Biviércs,
Dame J os. Faquin, Yniimclih he,
K. Beaudry, 41 Côte St. Lambert, Montréal,
A. Charbonneau, 198 Hue Montcalm, Montréal.

Le Dr. .T. EM EH Y CODERRE. Pro- 
f.'SMMir de l’Ecole de Médecine et Chirur­
gie de Montréal (IJniver-ité Victoria) est 
pui-vcmi, pai du nouvelles composition mèdu- 
cinali i, à obtenir le» rc.-ulUts le-* plus 
satisfaisant', dans un grind nombre de tu;i!.«- 
dies. So livi;é parles personne* qui avaient 
«prouvé les lie treux effet» d« ccs r«mè lus, 
le Dr. Coderre a consenti à en surveiller la 
preparation en quantité suffisante pouv faire 
patticiper h; pub u: dans le* bienfitit.» de ce* 
piéparnP.nii' éprouvée* «*t approuvée».

. . ~ . , , -, . • En valoir de ces r-iiiédes est présentée
itoiM'Ii raul, «nent tou sloik d ici au premier „ aV(!C 6,r;int;l;, rar..mcilt all».
.Iiril, vc'icru , j »• liée» aux produit.*, pharmace utique.. Cm |
Le tonds (le son ilüttg&Sin, 1 préparation» oui été «otunise.s à l’examen de*

valant pl.t» <le ' l’rofoi»«,.n d. In F.w»W Je M ltci.w d*

do.

lo. Le lot No 2S dans le 4*
EtViine.

Co. Le lot no 26 do. 5 
,v-t. Etienne.

-‘lo. L ne terre à Ynmncldche, sur la grande 
l'i'tére Y onia* hielie, «le I d’arpent» mu* 
2.). voi.-iu- ; Louis Gonzague Grenier 
et .1. li. Uenièie au nord-est et Sévè­
re Gagnon nu sud-ouest.

•îo. Une term à YAinacliiche du côté sud 
»le la Grande—i lit 1ère, il»; l£ arpent >ur 

l2.) arpents ; voisin> : Louis Gonzague 
Grenier au nord-est cl Sévère Gagnon 
au Mid-ouest.
A! c DO U G A LL £c IIOU L T STON, 

Troi.*-Rivières, 2l Jan. 1S71. 99

C\Mip SNC yiy v.
à des pi ix

ENTRÉ ME ME N T 1ÎÊD U1T S.

la toux, Il non* h donné pleine HHtlsfaetion. 
Jane Campbell, Frop’taire de* Source»St. Léon, 
F. Ilocheleaii, MarGinml, Troin-UivièreH, 
Camilo Arc hamlmuît, N. F., L’AR^miptiou, 
îî. Laruc, 229, ruo St. Jucquen, Montréal.

RESOLUTIF CANADIEN PATENTE.

Ce remède guérit 1«ï mal de gorge lo plus rehcllo étant pris à temps et arec persévéran­
ce. et détruit la germe de cette maladie, M «lie est rhronipue ; c’e«t u» puisant it-mède 
pour lu dyfthene. Bronchites, Extinction île voix, 'Fie duulourtux. mal de dent, po nt de 
côté, mal de tète, et jour toutes les douh ur» r humât i-inale**. l\i* de véritable .sans le ca­
chet surmonté d’nn ea'tor «*t b*s lettres A. S. .1. au-d*»fcOus.

Je Ronflmi* d’un mal de gorge atroce qui m’cmpjcliait do vaquer <\ mes affaire*, et ayant fuit 
u«acc du ltésolutif Fateuté do A. St. Jacquc*, je fu* complètement gu ri.

OL. FOTNuîs, Epif-ier, Québec;
Nous certifions nous être servi* du Résolutif Cunacîien l’atcnté do A. St. Jacques, et avons

Ce stock est le plus considérable qu’il y a 
en cette ville et consiste en 
Draps de pilot,

Draps fins,
Etofi'*' a mnntenu,

Wliilnrys et Flanelles, 
Tweeds canadiens,

Winceys, Fluids,
Mi*iinos fr.jtiçuis, Cobonrgs, 

Converlrs, Cotoninles, etc , etc.
Toutes le*étoffe*» a lobes seront vendue à 

un grand sacrifice.
L. E. G ER VAIS.

Trois-Rivicres, 1S Janvier IS7I.

to«» été guéri. ^ ...
E. Cbcnol, Forroault Lane. Xo. 1 Montr nl.^
A. Churbonneau, 198 ruo Montlialm, Montréal.

J. T. I.nmbly Fhotogmphc, Trnî»-Rivièrc*. 
Marg. t’nron, Epounu Beaudoin, Chninpiain.
1*. Milot, Yamatdiicho,

M. .Toï . Dufresne, fil«, Trois-Rivières, déclare que, apré* dix uns do souffrance, c’tst le seul 
reixude qui ait réussi ii le soulager.

A VENDRE CHEZ :

fUnirerdté Victoria, à Montréal, tou» 
ancien' médecin» pratiquant»- et attaché' aux 
Iiôjii'ntu ; »*i elle» ont reçu leur approbn* 
lion. L’une de cr» piéparution* a été 
crployée à l’i!otel-Dieu et a l’Adi* de ht 
Pioviûence d«|»tii> un grand nomùre d’année» 
cl a prod ut le- Mieitleur.» • flet'.

lo. L’EUXlII TONIQUE du Dr. 
Coderr-, a pou, base iTod. Quin. Ioduréc, 
»"t cnijdoyé avec un plein >u.*.cOs dan- l'Anè- 
in:c (appnnrrix'cni *nt du la Chloroi**
• | â’es couleur»), la Leucorrhée (lîeurs b’aa- 
rhr.-). la A ciifttrualion d fii nU. lesAfiVc- 
lions ï5rroful» u»e» b*» taaLdics de la peau, 
Dm ti c», etc.. 1rs Partes c éminales luvolen- 
lairo, dau» la * Consoiuplion, contre la 
Diarihèc et le» Tian*piralion». etc. etc.

2u. LE SIROP EX P ECTOR \NT d . 
Dr. C-'oilcrre est ern/lové avec succè- dan» 
le» Catarrh»»* Pulmonaires, le» lit’oiiebiles, 
la Coqueluche, le Group, le Rhume et dans 
les ca> de Consomptiou etc.

3o. LE fcMîOP DES ENF.JNT3 du 
ni » LT-i I ni i | Dr. Coderre r::t, de toute» les préparation*
Lnaussures ! M Lnaussuras !i-««■«"• r

i ettets. dan> le» Conque*. Diarrhée Dy'scnte- 
! ,ic- Dentition douloureuse. Insomnie, Toux. 

I*1 ' ^M,,no’ f'°T*du'D; etc, etc.
tlUDi 3 .miÎJI'J» 'L’outes ces preparation.* oat l’arantage

1 d'étm agréables* eu gi ût.
En \ente chez !
Agcn«*e grue

/rr.-v:tsM
i
Vy-s --■•» y \ .v#

\ ' {: V«®1

itjuio

GRAND ASSORTIMENT
DK

Pellet nies & Chapeaux,
Souners movx et m\taineih 

Victorines et manchon*, 
de Vison,

Mouton de Perse,
Hermine, &.r., &c.

Capots dt chat sauvage^ 
Et de Castor,

Pobes de buffle et d.yours &., kç.
Le soussigné payera, a son magasin poor 

•n* pelleteries et peaux brutes telles quo 
\ i.-ous. Castor», L’ôte.» punntv.i, Martre*, 
Loups-Cerviers,Orignaux, Pékan», lUnard», 
Caribous, Loutres, Uais-Alusquos,

{&LP PLUS HAUT PRIX

Ou Marche’ de Montreal.
Trois-Rivières, 12 septembre 1870.—4-2.

H. L. PUREAU,.
Rue de» Forges, en face du magasiu de 

MAI. McDougall.

n y.n il a :» r o i

H.
MARCHAND DE CHAUSSURES,

E lue du B>h^£tii)559
Remercie »»** ninis et le public de iVncoiira- J Montréal, 
gcinent quM» lui ont donné «t les infu.ine La Profession médicale pont obtenir du

Magasin Nouveau ! !
Les soussignés prenuent la liberté d’iuloi 

tr.er le public qu’ils ont ouvert, nux Troiv- 
, Rivières, sur la rue des Forces, vis-à-vis le 

KN^GHAXDKS bouteillf.s, i.k* gr a ND : marché, un magasin consistant en un assor-
S7tupifictiU'HV du San <>'/\ (,eiPlws vftr,«s «t d*« piu» compieu

*• * d e pineries, Itl que : •
Est spécialement recommandé

Pour le printemps et i'ete.

piceries, Itl que 
Brandy, 
Jamaïque*
Vi n l/la ne.

Quansl le sang est épais la ciiculntion est j 1 !'! l'ollXe* 
entravée, et le- humeurs rendues moins saine' j //( i*2/cj 
.tur les seci étions lourdes et grasses des mois i i^rc.

G LA il iù et Lie.

Montt-ul
Rivière*
nette
Bcrtlner

r? r*** m. (t rj
-- ZJZJ ZZ/

Vente d’un assortiment considérable de

qu’il vient tl’agrniiuir son ctabfis-einent, afin 
«li- pouvoir, s'il est possible, les servir encore 
mieux que par le passé.

Il a ajouté n son élabli-sement un AI.*'-j 
GAS1N et une BOUTIQUE deSELLI ER

Jjf. un magasin de cuir.

Que les acheteurs fassent une visite à son 
établissement, et ils seront contents.

Al. llobitaille peut vendre en gros à meil­
leur marché que lus marchands de Montréal. 

Trois-Rivières ü Juin lô70. .‘I

----VeBiez*>v©ir l----

c le.,’|,n«"ei|>aux pinrraaciens. '!*!,'P."r* C« r* «sièile sûr <|>ioi<|«e Ti"issant j
lérale rhez IiY.MaNS punlie tout h* système et rLvruit elle en usa- ; nie tasse,
., No. 3S4, Rué Su'l’aul! Sc t0ili ,Cÿ .i0'»» «■omme \ Sirop,

POTION MÉDICALE Sucre,
i nu-ilicalu peut r.b^enir il.i dry. tou* ccttf qui to:il riü.liitlis ou nui

jucj araiion vériîab'c ut origM.aîe pour opérer
Dr. Coderre lout»* info-niatinn sur lu comi^T- 
>iiion »le ces Remède» au No. S92. Rue du

(;-i—Jerant Hue i.RS^ucl.eliôre), LA GU B R!.SON V EH.MANKNTE
Montreal.

1er Juin 1871. 149

Chez tou» ceux qui sont malades on qui »
dosireui pré\evir la maladie. C’est la seule I
... .......... : .. . . . .1

A tcu3 ceriï qui lespresoatos verront.

SALUT :

M3*&8

P. P. P. P. P. P. P.

*i@§
CHEZ

O

Vue parfaite produite.
eu se procurant ur.c paire de

Lunettes Perfectionnées

•re Z8 ? ^ V. 1 r.5

Rue du Platon,

de ÿppîoc
DE

(Presqii’cn fi.ee de l’ancien magasin de 
James Miortis, occupé aujourd’hui par U. 
Al artel et Cie.)

OfTrc en vente

Un Asscrtiment considorabie

Lunettes perfectionnées, vues parfaites

L! □

N. S.-aoï^c tout sera vende au- 
dessous du prix coûtant.

Trois-Riv-îères, Décembre 1870.

Lia Citoyenne,
A usura n ce Ca n adien u c. 

Sur la Vie et les 

Garanties.

DIRECTEURS :

HUGH ALLAN, Président.
Edwin ATWATER 
Adolphe ItüY 
N. R. CORSE.

C. J. BRIDGES 
Geo. STEPHEN 
IJenry LYMAN

Gérant: EDWARD RA WRINGS.
Cstte assurance, bit n connue par sa libé­

ralité et l’exactitude de ton administration, 
m recommande particuliérement à tous ceux 
qui veulent encourager les sociétés eana- 
dienaes. Elle émet toutes sortes de police 
d’après las ayslômrt les plus favorables à 
l'assuré.

E. A. ROCIÎELEAU,
Agent pour Trois - Rivière?.

II avril 1*713in

a VP WORE,

wea’ g-
de 7 Octaves chaque ; ils sout prevue 
neufs.

S’adresser à
, • . J> U. RITTER,

RUE P LAPON. 
Trois-Ririôre», 20 Décembre 1S70. 83

JL a “Canada,”
Ce mpeirr y, je d’A SS ll-

rance sur la vie,

ETABLIE EN 1847.

Les r-isons particulières pour lesquelle.4- 
ccs lunettes» sont rèfciccsâ toutes autres, 
sont :

Qu’elles ne fatiguent pas Je« yeux, 
Qu’elles h’cufiiiinrncnt pas le* yeux, 
QnVIIes n’i»ftaiblift.«»*nl pas le» ye x, 
Qu’elles n’ohîCincissenl pus le» yeux, 

r.T
Qu’elles fortifient les yeux,
Qu’elles pié.scrvent les yetrx.

Elles ne requièrent pas de changement. 
Elles sont pm fa il enient achromatique*, 
effet elles .'onI les .‘eules lunelles perleclion- 
uces que Ton puisse se procurer

d'épiceries

Vins,
s-es,

Dca cas les plus dangereux cl tes plus 
invétérés Je scrofules, de Plaies 

anciennes, 'Tumeurs, Ab­
cès, Ulcères,

et pour toutes espèces «(’Eruptions scrofuleu­
ses. C’e>t au?si un remède sans pareil 

pour le» Rhumes. Enflures. Scot but, 
Névralgie, Durtes, Débilite 

générale du système 
Nerveux. Perte de 

l’yppi tit. Lau- 
g u c u rs,

Etourdissements 
r t tout»» i» ' maladies 

du Foie. I<» Fièvres Inter­
mittentes. Fièvres Bilieuses. Mal 

d’Ebtoin ac, Jauni-.se, 'Teignes, etc., etc. 
salsepareille

DE HONDURAS.

.savon. 
Chandelle,

Biscuits,
Sucreries,
Café,
Anis, [sorte*' 
Epices de toutes 
Vermicelle, 
Homard,
Huile,
Marinade,
7 abac assorti, 
Pipes,
Raisin,
Cigare,
Sel fin.

Nous sollicitons respectueusement une 
part du patronage public, en donnant l’nstu- 
rance que vous serez servi nvre ponctualité, 
aux prix les plu» modéré», rhi-x

C. LA B A UHF. & Fkfcn*. 

Trois-Rivières 17 Juin, 1870. 7;

JS.
Argent comptant ou a crédit.

,y’o'

Une erre de six arpents sur ringt, «iar 
la paroisse deSt. Zéphinn de Couivai, bw 
boisée en pin a b’Ilot'et en grosses epinel* ' ' 
i-ouges, pour bois plat ; ce bois peut être u 
siir la Riv:èie St. François on la Ririètc 
Ni«-olel, et même sur une petit* riviéie q i 
pa'-»- ;\ nu nrpmt de rette terre, et qui tor ^ 
be iImi'la Riiièrc Nicob t.

C’est sans contestation la préparation la , un»i autre terre dv 90 aiprnts, dan
plus pure et la pl is puissante de la véritable J .,"^l.nc P;iro*î*>l‘* sur la Rivière St. Frai

W. i Jü. uUHmUîIï/,

Seul agent pour Tmiv-Riiiércs

Liqueurs,

Provisions
Vcïb?'k acheter, 

V©«!5 serez sîstisffaiîs.
P. DLONDIN.

Trois-Rivières, 3 octobre 1870.

Actif-— fout retenu et em­
ployé eu Canada au delà
de................................. $1.000.00°

Revenu annuel........................ 300,000
Réclamation* payées depuis

21 wiis* •••••••,..••• 700,000
La seule compagnie d’Assnrance 

Canadienne autorisée par 
Je Gouvernement 

Fédéral. *
DONALD MURRAY, 

Agent général pnur la Prov. de Québec.
IM, rue St. Jacques, Montréal. 

EPIIREM DUFRESNE,
Agent, Trois-Rivières.

29 mar», 1871. 3m

COMPAGNIE
lyAssui-uiico impériai(

CONTRE I.E FEU

1803 1CTA HUE EN 1803
---------- non----------

BUREAU EN CHEF :
Hue Old Ji roui t)' 16 lull ilL

o a
s

r. S^go Dentist*
Et agpnt

DE PIANOS}
MÉLO DI U MS f.t 

^ iM A1 U11\ ES a Coumm. 
OFFICE au-dessus du magasin de 

Loois Bkunkllt:& FitERR,rtiL* Platon.*

AGENCE POUR LE CANADA : 
C l J $ G5 Rue St. François Xavier 

M O N T R É A L .
-------o-------

CAPITAL SOUSCRIT F-T PLACÉ,
1,600,000 STERLING.r*

JL

m

ilftfee et Depart des Malles
POIJ U L’KT::’.

A comm«nci-r du 20 Avril 1871, ju-quY 
nouvel avin, 1 «?s malles a; r« Vi rant et ko forint- 
.ont \ « u bureau, comme suit ;

Ariivco Depart

8.00 A. M.

3.C0 r. M.

MIDI

ooo-
LE'5 ASSURANCES «outre les perte.* 

parle FEU »Yffeçluent aux condition» fa\o- 
rapc» et lr» péite»sont réglées .-.an-* en réfe- 
i ér au bureau de Lond^è», il u’y a .(\icuu fi ai- 
.i payer pour les police» ou les endu-x mciit.- 

i.aBNCL nr.
Vi OÎS--1U V IER Rk

Rut St. Joseph, près du Palais 
dt Justice,

Cm. Dumouun, Will. A. Rintoul.
A "cite. Agent général

pçurle Canada.
1 R 01^-RIVIERES J Trois. Rivières, I noy. ,1870

1 Italia pou: Monlrtai J
Québec et Sorcl purl 
biitcaii vapeur......... j 8.00 A.M.

2 Malle du chemin de 
fer, pour les 'Jov.n- 
xhipr, I«* Haut-Canada 
et le* autres endruita 
sur J.aii^n»: du Omud.
Trunc, qiiothlicnnu..

3 Hive Nord-Ouent I5-.*r- 
thier, et Surd, cti\,
«juotidiunne, ex ;cptè
lo lnud...............  | .0.00 A, M.i 1.00 A.M.

i Dépari de h Mull-sparj 
tr.crc pourSte. Aim iej 
«le Laval, Jt ciuu our,
Gentilly, St. Pierre le»
Hi-equct*, Lutbini.' n-, 
jKHqu’.*» Lévi*, |e lun­
di, mercredi et ven­
dredi 2..............................il0.30 A. M.
ICi«o • didvent arriver! 
ù Tr« m - Hiv i. rts Rj 
umicii, jeiuli cl naracdij 
1» •«•••• •••••« •• • • « , 1C.00 A. M 

î St. Kti< nuu et Shavve- 
ni^nn. ma.di, jeudi « t 
rîUm'fti Iîl.JD A. Mi

7 St. Maurice, mardi, 
j«»;di et wunedi............ 0.30 A. M.

C’est le meillvup ritncde, ».*t de fait sur I»»- 
qiiel on pui-s“ compter pour guéri-on di- 
toutes les uiaiatiies occasionnées par l’état 
impur du sang ou par Tu-agc immodéré du 
eulouul.

Lc.s malades peuvent. C-tre cet tain.» qu’il 
uYntre pu* dans celle préparation le moindre- 
particule de Mib-tar.ee increi.riellcs, minéral#-? 
.m vé ut iumiscs . Ilot j.arfaiîiincnt inoûVnsil 
et peut être administré aux personnes faible- 
ainsi qu'aux enfants le» qlus délicats, sans 
causer b* moindre préjudice.

De' directif ns complètes pour »r servir df 
ce remède se trouvent imprimées sur les pa 
piers qui «ïnvelopprnt la bouteille, cl afin de 
t«*»iir en garde eontn* !«•» contre façon» \ov«*z 
-i la signature de Lnninan cl Kempt se trou- 
>m sur rallie lie bleue. La SaTopareille de 
Bristol est en vente, chez tou» ies pharmacien* 
•!;» Canada.

Devins et Boflon, près du palais de justice 
Montreal agents généraux pour !«• Canada, 
aussi « n vente chez J. F. iienrv, «Montré»! 
“| h vi-udie c.brz tous les droguistes et v.-n-w
-b ui > de méalecnies.

MVoia-liiviéic». 1 mai 18G8

Vow> ',ollt !•« meitic; environ est eu turc Li e 
et le re<*e en bois debout.

l‘our les conditions s’adresser au Sour?ign^

m. e. hart.
T nois-RivitïiEs, 1870. 77

J ^ US fi House,
O T T A \Y A.

JAMES A. GOUIN
Propiincr

i Imf-fî Jîiver», june 9lb 1870.

dis tr

ooo-

c: O Â i FA G N i E D ’ A S S ü R A N C E 

C O N T H E LE F K U

trrs$-r* «
9

;o o A V

11.30 A. M. 

I 1.30 A. 2J.

Le» personne.» qui désirent s’assurer à 
»:e(te compagnie, peuvent s’adresser au soussi­
gné, rue Notrc'-ÜJine.

GüL)F. LA SSA L LE. 
Trois-Rivières, 27 janvier IS7i. 101

dit îî? Irt» ,V #i •/T’^ ÆÂLfi VF j;

M A R c!Fà N D .

—.#■■■ #>
KXCOICNUItE h L3 HUI 5 NOTRE DA MR El

des ronces.

c. K. OCJDFN, 
ü. 1>.

Troie-Biviùroi, 20 Avril 1871.

KTABLTSSKAIENT considérable • d.- 
tnMtliihdi.'es d’étape »-î de gout ; Ire 
qualité tie drap» « t. «-ntimirs,— fima-lh».» « \ 
grande variété ; gnuts, rubans, parasol.» et 
il# tu*' artificielles etc.

Médecines à putcnlrs et patfums les 
mieux choisis.

Troi^Kivièrc.», 1 juin 1870. \

r,: journal parait tou» 1rs Lundi», Merer**- 
di>. Vrpdn'dis n vaut-midi, à rai;o* de *roia 
pia'trcs. par année.

Les abonimnient» datent du 1er et du 15 
de chaque ruoiat et il n’en ?era reçu aucun 
pour moins de six mois.

l'nx pour un  ......................................$3.00
“ <> mois...................................... 1.50.

POUR LF.» ÉTATS-UNIS I
lu nn............... ^i»ii or j $3 • ^(J
Un an......................... (en gtceuback) 4-.90
Six mois...................................(en or) 2.UU
Six mois....................(en grteuback) 2.00

payable»invariablement d’avance eu xou» oa 
moi.» de délai.

Ce délai expiré, l’abonnciueut compta wjt 
le pied de $.1 .70 par an.

Ceux qui veulent discontinuersoat obTtgtr* 
d’en donner avis un mois avant (’expiration 
du tonne di* leur abonnement, qui ne 8«m» 
pas moindre de six mois, le» arréragea ac­
quittés.

TARIF DES ANNONCES.-L«s* a«. 
noKCC* sont toisées «*ur types Brevier.

La première insertion par ligne... .7 Cf».
Le» in*. Mihsequenîes par ligne... .£ «ts]
Une amuMute d’une colonne avec 

condition.*, pour l’année.....................
do “ 41 six mois 20.00

,4 “ trois “ 10.00
Aibese <î’Affaire»-, par nnnée... .„.$3
'i'otite» unnoiiees *aii* «*omiitivn* «ei^nt in­

sérée» jusqu’à cnnlry-ordru, à 7 ris. la liga». 
Et tout onlrc pour disconliimcr une anuoncu 
ioit èlrc fait par écrit.

liureuux : Rue Craig, Troi«-Riviôroâ.

NORMAND &. CERIN, *
Editeur» Pronn£lxif*a.


